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JOURNAL POLITIQUE, LITTERAIRE AGRICOLE, COMMERCIAL ET D'ANNONCES.
  

 

Le Soussigné informele Public qu’il fait de grandes réductions dans ses prix. Par l'agiaed",

dissement (le son étadiissemeut, ei la maniere

Lrenvé aupérieur à toyl autre,
dont il et cuuduit, lout ce qu’il renferme se

Parmi les améliorations apportées, il « introduit un NOUVEAU CERCFOIL (PATENT AIR-

TIGHT COPFIN) bien supérieur à tout ce qui à été inventé jusqu’à ce jour, et qui peut être

déposé

supérisrité de ces articles, et cela des bommes de
respectables de celte ville.

soit an terre où dans une voute, et servir à le trau.

décomposition. Le prix est moitié moius cher que ceux

Le propriétaire pourneit entasser nombre de certitirats et d’expret

rtabion et préserver les corps dé is
sits en mélal.

ions publiques quant à Ja
des medecins et des familles les plus

 

science,

Dans ces malheureuves occasions, chacua trouvera son avantage en allant à l’établissement d

Montréal,12 février1858.—smk

Burean de Poste,
MONTREAL 20 Juin 1857

ARRIVÉE ET DEPART DES MALLE DE

MONTREAL.
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(1) Les Bacsdu conducteur sont ou-
vorts Jusq’hicescccncrcreneas 7,308. m

(2) ao de do 6,48 a. mo
ot 6,4h p.m.

QA) a do do 9,308. nu.
et 2,90 p, ms

“) « de de 3,00 p. me

A VENDRE,

‘et une CLIENTELLE BIEN ETABLIE.
Le Propriétaire Inissaut les affaires pour cause

de santé, remettra, de suite, son funds de magu-
slo & la personne qui en paiers une moité comp
tant et donnera de bonnes cautions pour l'autre
moitié.

S'adresser ù
JOSEPH DUNAMEL,

Avocat,
Bureau, Nos. 16 et 18, Run St. Vincent,

Montréal.
9 juia
 

A VENDRE
60,000 minots Ble-d’Inde dont
15,000 minots doivent arriver
dans huit ou dix jours et le res-
te bientôt après.

AINSI QUE :
Blé de Semnence, Fleur, Fari-

ne en poche, Lard, Plâtre cuit,
Plâtre pour terre, LaENAUD

" ’
Vis-d-vis le Marché Ste. Anne,

Montréal, 13 avril—tmok

 

BLED DE SEMENCE.

Bled de la Mers Noire.
bie, (Keoteh )

== AUSSI —
Flear Ett supeifine,
" Superfine No. 1.
« «“ No.2.
“ de Seigle,
“ de Bled d'Inde,

À vendre par le souvrigné,
O. FITZPATRICK.

No. 8% Rue des Commissaires.
10 mare.—ak

A VENDRE,
An Village d’Envusurie,

300,000 pleds Planches de pinses
28,000 plede Madriers de deux pouves
60,000 pieds Madriers de truis pouves
100,000 Lattes
00,000 Harreaux de gallorie

EDD. SUALLON
33 avril 1869

  

MED. MARCHAND,
AVUCAT,

TRANSPORTE SON BUREAU

Au Ne. 19, rue St. Vincent,
Montréal, 39 wai

UNE MAISON dorfiveries et de hie
jouteries, ayant uu trés-bon funds (stock)

JOSEPH WRAY,
RUE Sr. LAURENT:

 

 

“J.W.DEMERS
MARCHAND ACOMMISSION,MONTREAL

Rue Montcalm, pres dw bord de l’eau.

Pour Planches, Madriers. Qoller".bage, Bois de

corde et de 18 brique,&c., 1 olent pour vendre
au Quai ou à 205 Uloz.

Montréal, I8 avril 1888—2

PERLATSPOURPLANCHER
Y compris ceux de la manufacture celebrs de

Flom” coupés dansles graudeurs voulues à

‘Rtablissement de Tapis de
Montreal.

31 & 33 RUE ST. FRANCOIS-XAVIER

vos A EP EH aS
Par verges, de toutes description ct en

RTUILES
VELOUTES,

TAPISSERTFS
ET DE ÉRUSSELS,

Sortis de l'établissement sans rival de

“JOHN CROSSLEY & FILS”
ilalifax, Angleterre,

L'Etablissement de Tapis de
Montreal

31 & 33 Rue St. François-Xavier

xa

Drogguets,
Mutles pour portes et chassis

Bures,
Tapis pour escaliers,

Nattes, i
Laguettes pour vacalicrs,

Bacs de tapis,
Ft on juin prochain

TN VAGNIFIQUE ANSURTIMENT

D'ETOFFES A RIDEAUX
a

l'Etablissement de Tapis de
Montreal

31 & 33 Rue St. l'rançois-Xavier

Les soussigoés qui les premiers ont fait une
spécialité à Moutréal du

COMMERCE DE TAPIS
et après vingt-cinq ans d'expérience, durant le-
quel temps lu représentation de leurs marchandi-
ses ont attiré la plus grande confiance de tous
wie leur maison, Île invitent respectueusement le
publie de venir visiter les maguitiques dessins
qu'ile ont importés.

UN FOURNI

LES BATEAUX-A-VAPEUR
Avec soin

K2"Conditions libérales,

R.CAMPBELL & 00.
3 Bue St, François-Xavier,

 

28 avril.—swk

“ATELIER DE RELIBURS.—

QUILBAULT& JANOTTE

Les Suussignés viennent d'ourrir un ATE-

LIBRE DE RELIVRE
des mieux organisés,

dans ls maison en face de la Librairie de MA. J.
B KULLAND & FILS

Les nouvelles presses et ontils dont ils sont
pourvus les mettent en état d'exécuter toutes 13

de Relleures avec céléritd ot un plus las
prix possible.

Île ont servi l'un et l'autre plusieurs années

eomms contru-maitres, dans nus premiers Ales
Hors de Relieure : Mr. Guilbault chez MM. Beau-
ehbewin à T'ayeite, et Mr. Janotte chez M. J. 1h,
Rolland, où l'on pont être renseigné sur leur ca-

’ GUILBAULT & JANOTTE,
Lre porte de la rue Ste. Amable.

24 mai—k

MACHINES A EAUCHER
ma

RECOLTER
Dnu

B. P. PAIGE & Cie.
FN appelant U'sttentlon du Public Agricole à

nos Machines célèbres et patentées bien
connues pour travailler avec vitesss et netteté,

arec les améliorations de 1859, nous le fesons
avec plalair, 6tant préparés à en fonrair tant aux
habitants du Bas que du Haut-Canada. Tls ont
établi leur propre réputation,—sont légeree,
facile à manmuvrer, pas forts à laboure ot u

besser sans Lrop poser sur le cou des chevaux,
et ne aunt pas aujettes & Être en tuauvais
ordre.—La vitesse requise est bien commune,
te pas ordinaire d'une couple de chevaux. Elle

ut couper dix acres d'herbes et de grains par
jours, debout où couché, humide ou ser, aussi

à que l'on pourrs le faire avec sine faux,
Auvçusfermier ne peut r'en passer.
LP Ou livre ces muchines à bord des bâteauxe

à-vapeur et chemius de fer sans charge ancune.

tiPPour référence, on peut d'udresser à twutes

les personnes qui en ont fait usage durant Ja sal

son derniere.
B, P. PAIGE & ‘,

Tes Wellington, Prince et Geurge.
18 Juin-—dms

“7 Changementde Local,
M, JORKPIt DRPATIS, Meubliers

Fbéniate, & transporté ses Ateliers
au No, 102, Hue Notre-Dame, en
face du BLOC MASSUN,od il con-
tinuers, comme pat lr, passé, à con-
fectionner toute espéce de Meubles

de menage, qu'il vendra à des prix au ne pours
ront qu'angmenter lo patronage oi libérel dout
il n été éavorisé par seo amis ot lo public.
4 mai--tmk

Dissolution de Société.

LA SOCIL l'B qui à exlsté ci-devant entre
 

DUYOYN, TURGRON & MONAT a été de ce
jour dissoute de eonsrntement mutuel.

MOISE YVES DUYON,
THEOPHILE TURGEUN,
LUULS MONAT.

LA Société TURGEON & MONAT est seule
autorisee & régler les affaires de la ci-devaat so-
Cider,

*  DUYON, TURGEON & MONAT.

MAISON CANADIENNE.

TURGEON & MONAT.
ENSEIGNE

DU PAVILLON TRICOLORE
DEUXIEME PORTE

ve

PALAIS DE JUSTICE,

mi
NOTRE-DAME,RUE

LES SOUSSIGNES ont le plaisir d'annoncer
à leurs nombreuses pratiques qu'ils vlenneut de
tranaporter leur GRAND ETABLISSEMENT,
presque vis-à-vis leur ancienne maison de cou-
merce, dans le magasin ci-devant occupé par Mr.
E. GAUTHIER, Marchend-Tailleur et SECUN-
DE porte du Palais de Justice,
Le dernier steamer leur a apporté un Assorti-

ment des PLUR BELLES ETOFFES POUR
DAMES, et ils recevront DE TEMPS A AU-
TRE, les patrons de robes les plus nouveaux el
les plus beaux.
I/ANCIENNE de leur maison et les efforts

qu'elle fait pour rencontrer une part du patrona-
ge public, lui en assure le continuation et ils e3-

perent, comme par le passé, fournis à leurs jrati-
ques tout ce ‘que l'on peut trouver dans leur lie
gue de commerce

—oe PLUS—

Manteaux d’Ete en drap,

Mantilles, Polkas, Chapeaux
de paille, &c., pour Dames.

MARCHANDISES EXNDOMMAGÉES
Par le dernier incendie nrrivé le 19 avril der

nier dans leur ancien magasin No. 1:55,

Ces marchandises quoi qu'endommagées eont
encore d'une qualité superieure et enfin de faire
place aux nouvelles marchandiees reçues et à re-
cevoir, les acheteurs trouveront beaucoup d'a-
vantage à venir les voir,

HARDESFAITES.
Les Soussignés tiennent toujours leur mage:

sin de MARCHANDISES SECHES KT DE
MARDES FAITES, RUE ST, PAUL,

No. 134.
Leur Assortiment est des plus complôts et les

Hardes sont faites eur les derniers patrons et
avec des Ktoffes les plus nouvelles.

1ls offrent aussi ea venie un assortiment éten-
din de toutes espéces de chapeaux, feutres cha-
pesux de paille, &c., &c.

TURGRON & MONAT.

 

vr LESNOMBREUBES AMELIORATIONS

LA MAISON CANADIENNE
NE SERA OUVERTE QUE

LUNDI, 9 COURANT.
Montréal,3 mai LL 21 Lu

POELES DE CUISINE
>

GOUCHETTES EN FER.
=—AURS) <=

UN GRAND ASSORTIMENT DE
GRILLES AMERICAIN

A DEA

PRIX REDUITS.
RUDDEN & MEILLEUR,

 

14 avril--tmk

Tèfle ! Trèfle !! Trède ! !
3000 Hirres de GRAINES de TREFLE, lon

«qui marit avec le til.
6009 livres do TREFLK DU HAUT CANADA

pour sugraisser Je sol et pour paturage.
1000 hivres'de TREFLE BLANC allemand.
350 livres CARHOTTES blanches belges, ve

unnt de France. La carrotie la plus proti-
table pourla culture des champs.

400 livres ETTERAVES rouges ctJunnes :
les plus productives.

AUS! :-—

Trifle, Pols, Leniilies, Féven, et toutes espèces
de graines de jardin

A vendre pac
8. J. LYMAN & Cie,

Place t'aitues,

  

14 avril

 

"NOUVELLE MANUFACTURE
ne

= COE E,TE SS 9
MONTREAL.

GRAND POELE DOUBLE

“VICTORIA
POUR LA CUISINE

EST MAINTENANT EN VENTE.

CE POELE EST LE
Grand évènement de l’année 1858

Nouvel Ere dans le progrès du Canada.

IL est destiné & être d’une grande utilité,
commode et d'être d’un grand comfort r le
peuple, dans toute cette partie du monde, tant
pour te rbaufiage d'une maison que pour la bon-
ne cuisine. .

Le public est invité respectueusement d’arrd=
ter l’examiner.

A BREWSTER,
2504, rue St, Paule

Montieal, 24 déc

Terre à vendre.
A VENDHILE, à des conditions favoratles, UNE

TERRE située daus la paroisse de 3e. Qurs, sor
la rivière Fichelieu, à une distanve de quatre
lieues de Borel.

Cette terre n 2 arpents de front sur 30 de pro-
fondeur. Le sol en est excollentot bien engrais
sé.

Il y& une jolle et solide habitation, avee une
glaciers, un jardin bien garni d'arhese fruitiers,
nue malson de fermier, des granges, eos étables
bion construites et commades.
Le bateau à vapeur arrête vis-d-710 1a maison.
Pour plus amples détaile,
Wadresser à

ARTHUR MONDELET, sy, Petite Rue St. Jaeques.
Wav ! -

No. 71 Graude Rue St. Jagyues. |©

  

  
A LOUER,

Pour Concerts, Panoramas, Lxpositions, Leetu-
reset autres réunions dv ce genre, ln grade

Salle de institut Canadien-Frangsis,
4 petite pue SL Jacquer, 14,5 eun-

nue sous le nom de
SALLR SAINT-JEAN-BAPTISTE.

  
  

l'our les conditions, s'adresser an
institut où au Trésorier, M. be, TRU
St Purl,

Montréal, 21 juin

  

jen de
AU, vue

Omnibus a vendre.
TN tmagnitique OMNIBUS NEUF que Ton

posters voir à lu manufacture de M, Ladue, Tie
Bt. Antoine.

Le propriétaire le veitre au-dessous du prix
coutant.

Mentééal, 46 jain

AVIS
DEPUIS le prenier Avril dernier, mes aiuires

comtuercialea se funt sus les num et raison de
A. DUHORD & Cie, J'ai l'honneur d'informer
mes pratiques et le public que je viens de (aire
de grunles amélivrations à ma wannfacture de
tabac, el mon Importation de ce printemps me
met en état de répotire à l'encouragement dont
j'ai été favorisé jusqu’à présent et pour lequel
j'oifre 1ues j'lus sinceres remerciments.

A. DUBURD & CIE.

 

21 mel—tmk

NOUVEAUMAGASIN
Marchandises Sèches .

M. BROSSARD,
MATSON BOULANG T
RUE NOTRE-DAME

NO. 53
Vis-a-vis la Pharmacie du Dr.

Pieault.

LES nombremaes importations de cette année

ont permis à la maison ci-dessus de faire l'acqui-

sition, dans ce marché, des plus belles étoilrs

pour Damcs.—Les Draps et Etoffes pour Mes-
sieurs vont du premier choix.

Avec un assortiment des mieux assortis, des
Jrix raisonnabies et uno attention toute particu-
ore le Souraigné espére mériter une part du

patronage public. Il invite ses amis, tant de lu

ville que dc lu campngne, à visiter son Etablis-

tun,

   

M. BROUSSARD,
No. 53 Rue Notre-Dame.

. Les marchandises de cette Maison sont
éce chiffres et il n'y À qu'un seul prix.

‘ nma—:

   

    
  

 

>

D,
       
J. MENAR

84,
RUE SAINT-LAURENT,

MONTREAL.

soul
EN MARBRE ET EN PIERRE, ’

INFORME le public qu'il eat prôt à exécuter tou

tes sortes de commandes duns cette ligne, tel que

MONUMENTS DE TOUTES ESPECES, EN
MARLEE ET KN PIERRE, TOMI
DEVANTS DE CHEMINÉES, TA

- PLES, &c

B.

 

 

9 mai—ap

Situation demandée,
UNE personne qui a été employée comme

Tener de Livres, dans diverses rauisons de curu-

lorree de cetteville, qui entend pusfaitemoent les

Jangues Française et Anglaise, oftie ses services

comme tel, nx marchands gui vu auraient be-
suin.

S'aûresser u ce Bureau,
9 juin

COMPAGNIES D’ASSURANCE

FOUR ASSURANCE MARITIME ET CONTRE

LE FEU, »

* Commonwealth,

Capital eo ©
Surplus 20,000

ASSURANCE U RE LE FEU,

MERCANTILE,
RURBAU :——WALL ATREKT, UD, NLW-YORK,

l'apitnle en eal . $200,000

Surplus... oe Lo buy

  

COMPAGNIE D'ASSURANCE

HANOVER,
RURKAU :—=—WAUL BTHRKT, 45, NEW-VURE.

Capital en caisse... - $200,000

Surpltdeesess covenns + 40,000
—

COMPAGNIE D'ASSURANCE
“ HOPE,”

CONTRE LE FEV,
BUREAU :—WALL STRENT, XEW-TORK-

Capitaien Caisse. ».… $120,000

Surplus pet........ viene 32,087

  

  

 

Recommandations :

POUR LES BOUIKTES MERCANTILE et
COMMONWEALTH,

Wm. Workman, Ecr.,

|

Wm. Rache, Ker,

R. H. Lemoine, Canfield Dorwin
N. 8 Whitney, Henry Joseph. “

V. Hndun, « T. Doucet, N. I’.

 

POUR LA SOCIÉTÉ HOPE.

Wm. Workman, Ecr,,

|

Henry Lyman, Ber,

Edwin Atwater, D. P. Janes, *

N. 8. Whitney, *

|

Ira Gould,

Le sau <igné, Agent des compagnies de preo

udote classe cl-devsns, cat pret & émaper tes

Polices eur les Bâtiments de toutes classes, Mar-

chandises, Steamers, Navires et Cargaisons, sur

les lars er le fleure St. Laurent,

A des Prix Consideradblement

Reduits,
AUSTIN OUVILLIER, Agent,

38, Rue HL. Plerre, Montréal,
1.. P. FONTAINE, lospectear. 7 juillet.—tm

  

 

   

    

  

 
 

BIBIOTHEQUE  VARIEE.
VOLUMES iN-12,BRU, A Te, LE VOL

L'Anuée Scicntitique et industrielle, ire. unter
par Louis Figuier

T.e meme vuvrage, Jme, année, 2 vols
Le Chevalier Surti, par I. Bewdo
Deus ans de Révolution en Etstie (1548-1814)

par PJ. l’erreus
La Vie Reelle eu Chine, par W. €, Milne
Marais et Contames de t
$'inde anglaise, par KE
fu contempurai

Le Niger et les Expl
te, par l’. de Lanoye

Seul" par

     
  

 

  

 

  

 

 

 

+
iancés du Spitzberg, pur X

La Satire en France au Moyeneage, par C. be
vient

Mémoires de Latfutlah,
Les Ecrivaius Lutins de l’Empire, par Charpen-

tier.

 

  

  

 

Comedie de Dante Alighieri
et Gertrude, par Rodolphe Toptter
ie Elegante à l'aris, par Mortemart-Roissi
res nur le Nord, pur X. Marmier
site de la Révolution Frangaise, (1580-1500)

pur Th IL Bureau.
En vente chez

J,H. ROLLAND & FILS,
Îtue St. Vincent, Montreal.

 

  

1
A VENDRE.

lo. Un emplacement situé daus le village de
1a parotsse St. Henri de Muscuuche, de 51 pieds
de [ront, sur trois quarts d'arpent de profondeur
bati d'une muison en buis de 26 pieds eur vue fa-
ce, 36 sur l'autre, avec une écurie et une remise
vous le même toit, le tuit est neuf. Cet caplu-
cement est bion situé pour le eommerce.

to, Un emplucementsitué daus le aan villa-
ge de Ste. Thérese de Blainville, de «= pieds de
front, sur pres d'un arpent et demie de profon-

deur, bati d'une bonne maison, écurie, four, lai-

terie, &c., &c., lv tout en tres bonne état.
Conditions faciles; des titres incoutestables se.

ront fourni S'adresser au propriétaire souxai-
gné, à Nu Heari de Masconebe.

J.C OM LECLAIR,
=.

14 juin—aiu

“COMPAGNIE D'ASSURANCE
DE NEW-YORK

SuER ERA WE

(The New-York life Insurance Com-
pany.)

112 & 114, BRoapway, New-York.

Capital accumulé $1,402,966.
Dernier Dividende aunucl, treute pur cent.

PRINCIPAL BUREAU EN CANADA.
No, l8, GRANDE RUE ST. JACQUES,

MONTREAL.

 

 

Bureau Local en Canada.
L'Hon. L. T. l'uumxosn, M. P, P,, Président.

L'Hon. L. H, Iolton Lomas Morland, Eer.,

Gordon McKenzie, Ker.

|

E. 8, Freer, Fer,
Leander William Starr, Secrétair.

CONSEIL PERMANENT.
L'Hon. L. T, Druxxoso, H. P.l.,

Avocat
MM. Rose, Moxx & Rircmm, Montréal,

Banquiers.
La Bauque de lu Cité.

Oflicicrs Medieam
Guouos E, Fexwiek, M. Det
Rouxkr T. Gopruky, M. D.

  

Unpeut vbtenir des Forues d'Applirations en
blue,le dernier Rapport Annvel et une Table
des Taux, &c., onsndressant sue Huccau de l'A-
GENCE GENERALE, où dus Agrats de la

Compagnie en Canada,

LES COMMISSIONS LIBERALES SERUNT

ACCONDÉES AUX COURTIEUS,

J. LEANDER STARR,
Ageut General pone leds. Cann

   

 

 

30 avril—u

DEMANDE
UN INSTITUTEUR qualifié, pour une évole-

modole, désire se procurer vue place, il fouraira
de buuves recommandations. H'adresser u ov
Burvau ( franc de port.»
1 mai

 

bly.

1859.
LE VAPEUR FASHION,

CAPT, Ls. ST. LOUIS,

Vuyagera eutre Moutréal et Chamtdy rêtant
ws le paroisses wie ta Hivie en.

n ora le Quai Jneques-Cartier TONN LES

MARDIS ET VENDREDIS, 6 4 heures P, M.

Le vapeur Fashion * office toutes ive commo-

hs désiralles Aux voyageurs,

Les Touristes, d'apres des prrangements faits

avecin Compagnie du (irand Tronc, pouvent

de Montteul par le FASHION et parcourir

fa riviere Richelion, se rendre au Pont de Belæil

et revenir à Montréal par les 'hars—arrétent lu

à temps pour le convolde dix heures.

Prix du passage, y compris learepas, le voyage

en chemin de fer, $1 Gi cis. Les enfants voys-

geront à moitié prix.
Pour toutes autres Informations, s'adresser à

bord où à 12, LAURENT, No, 52, tue des Come

missnires.
9 juil

“Montreal & Cha

 

  

 

  

 

   

  

Corporation de Montreal,
‘Eu à ét

BOIS DE CHAUFFAGE,

ON A HKROIN ponr In Corporation «le cette

ville, de TROIS CENTS COUDES DE BOIS

DK 'CHAUFFAGK, d'ÉRAULE DURE, d'su-

moins tenis pledu de longueur, de la coupe à in

iute, à btre livrées le où avant le VHEMIER

CTOBRE prochain, aux diiférents dépota dels

Corporation

Des SOUMINRIONS cocheties  enduxsies

(soumissions pour bols ” } mentionnant te prix

r corde, anquel la dite quantité de bois pourra

tre livrée, seront reçues aû bureau ilu Soussigné

juaqu'à MARDI, le VINGT-SIXIEME joue de
JUILLET eourant, 6 MIDI.
Ou exigers de bonnes ct suffisantes cautions

pour l’entier aocomplissement du contrat,
Par ordre,

OHS. GLACKMEYER,
Greer de le lue,

  

 

Hôtet-de-Ville, Bureau du Greffler de 1e Cité, |

Montéel, 15 juillet 1869.

p, |et comme est la première occamon, en dé-

Nouveiles Etrangeres.
 

Loudres, ter juillet,

M, Richard Cobdes, eu debarquant du
vapeur Jndian, à «té seçu par de nombreu-
ses députations 1 une deputation des blec-
teurs de Rochdale qui l'ont élu au f'art
ment eu «ou absence ; une députation du
connité libéral réfurmiste de Liverpool ; une
députstion de l'Association de la réforme
financière de Liverpool ; une députation de
la société des amis de la paix ; une députa-
tion du Club de la reforwe de Liverpool,
etc, ete. Une foule considérable n’était
jointe & ces députations, et a condwit M.
Richard Cobden à sou hôtel.
Aprés avoir reçu les sdresses des diffé-

reutes députations, M. Cobden à prenoucé
le discours suivant :
« Messieurs, n-t-il dit, je descends à pei-

né du navire ; j'ai subi une traversée péni-
ble, sinon prolougée, car je suis un des plus
Mauvais marins qu'il y ait au monde, les da-
mes elles-mêmes se mioquaient de mes souf-
frances ; je suis douc absolument etranger à
la situation politique de ce pays, car je n'ai
pas vu unseul journal depuis 20 jours, et
vous ne jugeriez, avec ruison, quelque peu
présomptueux, si j'essayuis de faire de lon-
ques observations sur la riluation actuelle,
Nous avons eu des dillicultes pendant notre
truversée, nous avu eucuntié de grandes

wiasses de glaces qui nous ont retardes pru-
dant vingt-quatre beures, lu température esl
descendue à celle d’un climat d'inver, mar
je puis dire que ai j'avais débarque au 1m-
lieu de ces glaces, lu chaleur vordisle de la
réception qui i's été faite ici aurait bien-
tôt ramené à l’uté. (A pplaudissements.)

« Messieurs,l'adresse que vous n'avez
présentée et que j'estime d'autant plus
qu'elle m'est présentée par un aii que J'ai-
me beaucoup (M. Irown,) lait allusion à
la réception qui m’u ête fuite en Amérique,

 

 

 

 3,

 

barquant sur «ua terre natale, de die en
mot à ce sujet, je 1e manquerai à Moi-mé-
me si je ne profitais de la cireonstauce pour
dire que l'accueil touchant, les hommages
vans nombre que j'ai reçus en Amérique,
dans toutes les clansez,si je puis appliquer
ce mot clanses à un pays où rêgne l'égalité,
out laissé dans mon cœur une impression
qui ne sera vffacée que par la mort. Plus je
me suis éloigne de mot pays, moins je me
wuis senti l’étranger, car plus j'y a ren-
contré d'amis. Je ne me doulas, cerles,
pas du voibre de mes jusqu'à l'heure
Où je suis arrivé en amérique, el je profite
de celle occasion pour adresser à ces amis
par dela "Atlantique, et dont j'ai reçu tant
d’aimables et gracieuses silentions, le cor-
dial tribut de ma reconnaissance.
« Messieurs, quant à ce qui touche l’ap-

des principes du libre-échange, je
ère la reception qui 1w’a été faite en

Amérique, *pécislement dans les Etats les
plus éloigués de l'Ouest, qui se livrent à la
production des céréales et des provisions
destinées aux marchés européens, comme
une preuve de la wanicre dont ces mesures
sont appréciées dans ces payslointains. Je
w’ai pas le muiudre doute que les vues expri-
tnées por mou ami, M. Brown, sur les bbe
néfices qui out elé produits pour I’ Amérique
parle rappel de non loin sur lux céréales ont
élé pleinement réalisées, et que nous nous
sonnaus futs de bons el sincères omis, et que
nous sous sommes attaché par les liens de
l'intérêt ceux qui comprennent le profit ms-
teriel que leur assure le muintien de relations
pacifiques avec ce pays (A pplaudissements.)
Quoique j'eurse eu l'occasion de me faire
une idee des tendances de l'opinion eu Ainé-
rique, je ne me fais pas d'illusions à mon dé-
port, muis à mon retour, j'ai lu confiance
qu'il existe entre l'ancien ct le nouveau mon-
de des seutimeuts plus cordiaux d'attache-
ment que les organes habituels de l’opinion
publique ne nous permettent de juger. Les
Ameri vt les Anglais me paroissent
avoir vis-à-vis les uns des autres les mêmes
relations que lon dit exister entre Goldsmith
et le docteur Juhuson,

+ Le vieux docteur Iourru auaait à que-
veller Goldmnith, mais il n'aurait laissé per-
sonne autre le faire (rives), el je n'ai pas de
doute, d’après ce que Jui vo aux Etats-Unis,
que «il éfuit possible que l’Augleterre pit
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uements peuvent amener ; je remarque aussi
que l'on dit que nous pouvons être entraînés
duns le contlit ; c'est toujours lari Ame vigil
le bistoive lorsque uous avons été satraînés
précédemnent a la guerre, (Lraron.) Mais,
aujourd'hui, il ire semble que le peuple au-
glais a pris l'initiative, et, pour la première
fois probableisent daus l'histoire de ce pays,
il a'est énergiquenient placé sur yn Lerrais
vûr, eu décluraut, avant wdwe son gouver-
nemeut, qu'il muintiendrait la neutralité,
( Applaudirsements.)

Dans tous leu cas, excepté si les intérêts
et la sécurité de ce pays élaient directement
menacés (nouveaux applaudisements), je
répète, directement menacés, et ju n'hésite
pas à expliquer ce que je veux dire. Voici
"Allemagne par exemple. J'y vois un grand
mouvements de troupes, et de grands cris de

jerse ont vefenti dans certaines parties de
ja population allemande ; une guerre contre
la France pour la défeuse de PAutriche ; jo
voudrais que le peuple anglais donnât claire-
weut à enteudre à cette partie de la popue
tation allemande, que si elle comuvençait à
altaquer Louis-Napoléon, ce puys ne vien-
drait pas à non aide. (Applaudissements.)

« Quand à la guerie elle-même, je dois
dire que je ne regarde pas avec tant de con-
fiunce ses ellets sur les destinées du peuple
alien que le font certaines personues ; tnaix,
je duis dire que mes sympathies sont avec le
peuple. (A pplaudis-ements.) Je crois que là
ou existe Une race supérieure, comme je
cron qu'elle est, à la race qui a pest sue
elle, et qui la domine contre sa volonté,—
car, ton les consultait, les 9Y centièmes dde
lu population de l’Halie se prononcerait con-

iche,—je ervis, di -je, que tel éteu
le fait, pour être fidèles à nos privcipes, nos
sympathies doivent être avec ce peuple. Si
nous étions plucés duns lu situation des lta.
liens, nous ne serions pas très serupuleux sur
la source d'ou nous licerions du secours ;
comme les Américains, dans leur lutte cour
tre notre vieux pays, oul nccepté les servi-
ces de Louis NVI,—souverain aussi absolu
certainement que l'Empereur Napoléon,—
je pense que les Italiens peuvent être excu-
sés s'ils ont accepté trop cordialement peut-
être loffre qui leur à été faite de l'autre cô-
16 des Alpes de les aider à secouer le joug
de l'Autriche. (Applaudissements.)

« ll ne peut pas être sans intérêt pour
vous de savoir l'opinion de l'autre côté de
l'Atlantique sur celte lutte. le dois dire
que partout où ju suis allé, dans tous les
rangs de la société, aux Etats-Unis comme
au Canada, je n'ai trouvé qu'une opinion et
c'est de la sympathie pour les italiens, et
des rœux sincères pour la cause de l’armée
fraçaise, (Apylaudissements.)
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Je dois dire en même temps que celts

opinion se compléle par la pensée que rien
dansla lutte engagée sur ce terrain sungluat
ne peut dans ses résultats être hostile aux
intérêts de l'Angleterre. Ii peut vous être
utile de vavoir ce qu'éprousent nos sincè-
res el cordiaux aunie, Car je puis vous assu-

rer que les Américains aont pour vous de
sincères et cordiaux anis: ils regurdent
avec quelque inquiétude lez inimenses pré-

paralifs qui sont faits en Angleterre, comme

disent ces messieurs, dans le Lut d'être prêts

pour les évantiulités, puisque c'est le mot
consacré.

«“ L'opinion des ltate-Unin est qu'une
guerre entre les deux grandes puissances

sur le continent t'est pas plus dangerause

pour l'Auglenerse que si elles étaient en

nix, avec leurs grandes urmées l'arme au

ron. (À pplaudissements.) Maiutevaut, mes-

meurs, veun avez pris l'initiative en Aogle-

terre sur cette question, j'eyêre que vous:

gurderez le pouvoir entre vos tanins, sl que

+ gouvernement exéculil de ce pays, au

que les puissances étrangères, sareut bien

que vous êtes résolus, en cette circonstance,

& ne pas pertiettre que le sang el les riches-

ses de ce pays soient gaspillés pour des chi-

mères politiques dynastiques el étrangères.
(Bravus.)

11 a eté nit allusion dans votre adresse

à mon acceplation des fonctions qui me sont

offertes dans le gouvernement de lord l’al-

wmeraton. (icoutes ! ecoutez ! ) Je me sens

réellement comme le diraieut les Améri-

cains, 38 mal en selle sur notre politique,
que je suis tout à fait incapable d'exprimer

 

   

    être harcelée par ses enpenus en Lurope,—

et qu’elle eût une bonne cause à soutenir et Ï
du secours à dernander,—je n'ai pas le moin-|
dre doute, apres tout ce que j'ai vu, sur |
tous les points des [Stats-1inis, que rien, en|

cas de nécessité, n'esspécherait le peuple de
ce pays d'accourir en lite au secours (le la
vieille mère paire, (A pplaudissements.)

«+ Je ne dis pas cela dans lu pensée que |
nous ayons jumais betoin de ce secours ; je |
pense que Angleterre est assez forte pour|

se défendre seule, et c’est la Pupivion cn
Amérique, pour se défetilre seule dans toute |
cause juste contre ses ennemis; INI je sie

gnule ca fait qui est tombé sous mon obser-
vation, et Jamsis je n'ai rencontré d'excep-
tion à l'expression de l'opinion dans ce sens

chaque fois que ju question à élé aoule-

vee.
« Je siguale le fait simplement, et je ne |

désire, er aucun degré, Vappliyuer aux
circonstances du temps présent ; car je suis
d'accord avec l'udresse que vous venz de li-
re, que buus devons dans eetle guerre gar-

der une stricte neutralité, En lisent, comme

Je l'ai fait, les journaux angluis, et cela avec
plus de calme que av peuvent le fuire ceux
qui viveot aumilieu des lutes quotidiennes
de la politique, en heaut les discours et len

observations des hommes publics sur fu ques.
tion de neutralité, je dois dire que je trouve
des expressions duns Tears déclarations du
principe de neutralité qui me semblent de
natore à jeter des doutes sur la force du

principe que vous défendez, st qui méritent
d'être dindatées, quoique j'avoue que nu tê-
te ne doit pas en etat de discuter en ce No-

ment celte question ou lout autres

« Mon opinion, toutefois, est que si nous

dérirons être neutres, nous avons le pouvoir

d’être neutres. (Appleudiss.) Je crois que
nous pouvons être aumi neutres dans cette

lutte européenne que l'est le peuple des

Eteta-L'nis ; et c’est aunsi l'opinion de tou-

tes les personnes, dans les Jtate-U'nis, avec
lesquelles j'ai coosé, Dans certains cas je

rencontre’ cette objection que nous devons

prendre nos mesures contre toutes les évos-

 

     

 

 

 
une opinion quelconque à ce sujet. Jusqu’av

moment où le pilote est venu à bord ce mu-

tin,je n'avais pusl'idée de ce qui w’était

pusse, J'appris alors pour la première fois

que le gouveruement de lord Derby avait

été renversé et qu'un autre gouvernement

s'était formé à sa place.
« Quant aux circonstances qui ont amené

lu chute d'un gouvernement et la formation

d’un autre, quant aus mouvements qui #y
rattachent avant ou après, je ne sais absolu-

meut sien, Ainsi que je l'es dit déjà, je ne

sais nullement ai j'accepterai ou nou les fonc-

tions que m'offre le gouvernement ; mais je

puis dire que rien ne 1n’arira pius surpris que

de ine voir compris dans les combinaisons ae-

telles. J'ai sur moi vue lettre de lord Pal.
meston,écrite duns un sentiment de haute

franchise et de grande cordialité, m'offrant

les fonctions du Lourd oftrade (vifs applau-

dissements). Je pense que la première cho-
j ae à Faire est derby andre à cette lettre ; et

ce que je puis dire, c’est que quelque déci-

sion que je prenne, elle sera entièrement

fondée sur ce que je crois être l'intéré pu-

blic dans cette question. (Très-bien ! très-
bien ! )

« Vous serex assez justes pour compres-

dre que, dans un cas de ce genre, la perron-
ne intéreasée vst la meule qui puisse arriver

clairement et sincérement à une conclusion,

car seule clle “upporte la responsabilité de

ces actes, Je duis donc à moi-même, aussi

bien qu'au publie, de ne prendre vue déc i-

rion qu'après un mdr et scrupuleux ex a-

men.”
M. Cobdena termine par des remerci-

ments nombr eux pour l'accueil qui lui à été

fait. ’

Lord Jolin Kussell a 616 réélu aujour-
d'hui membre du Parlement pour tn Cité de
Londres.

Les électeurs se sont réunis à Guildhall,
Lu nomination du noble lord à été propo-

sée par le lord-maire et appuyée pat M. u.

Moore.
Aucune esudiduture ne lui ayent été op-

posée, lord J. Iursoll à été déclaré dâment Lualités, car on ne sait pas ce que les éré- êlu,
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Après son élection, il a remercié les ci
toyess de Londres pour l'honneur qu’ils lu
ost fait en repouvelaut pour lu buitiéme fois
son mandat. 11 a rappelé par quel concours
de circonstances lord Palinerston à vté up-
pelé à former une vouvelle aduuisti atin,
puis il a dit qu'il espérait que le pays ap-
puierait les ministres setue

“ bly à deux questions, a-t-il dit ensuite,
dent je veux vous entretenir Un instant,
(Ecoutez, écoutez !)

« La preraière est selle relative aus af-
foires étrangères.

u Mes devoirs m'empêchent de vous en-
treair longuement de celle question. Vous
savez déjà, du reste, ce que je pense des
mobs qui ont provoqué la guerre actuelle.
(Ecoutez ! écoutez!) Ce n'est pas l'ambi-
tien d'un, de deux où de trois hommes qui
est la cause des liostilités qu’ils poursui-
vent es lialie, sais la façon dont ce pays
brait gouverné.

« Vous savez que les Italiens avaient fait
wae tentative pour échapper à l'hppresion
Qui pesait sur eux, et j'eunse été heureux
oils ovaient réussi (écoutez! écoutez ! et
applaudissements), et je me fusse réjou
suoni si la France et l’Autriche s’étaient en-
tendues pour régler leurs dilérends. Je re.
gretre vivement qu’il en ait été autrement
et qu’une guerre sanglante se poursuive
maintenant entre Ia France et la Sarduigue,
d'uce part,et l'Autriche de l’autre.

* J'espère, louteluis, que nous pouvons
compter sur la modération du vainqueur et
ser ln sagesse du vaineu pour avoir bientôt
a pais, mais le cabinet de lord Palmerston
est résolu à conserver dans la lutte une
stricte neutralité, (Ecoutez ! écoutez !)

« Si ln paix n’était pas rétablie par la sa
gene du vaincu et la modération du vain-

 

 

Ia guerre s'étendrait ou quel pays n’y pren-
drait pas part, 11 importe donc à l’Angle-
terre qu’elle ne néglige ni son armée ni sa
marine. (lcoutez ! écoutez !) Et je répète
ici ce que j'ai dit dans la Chambre des
Communes, à savoir que je suis prêt à ren-
dre hommage au premier lord de I'amiraute
(sir John Packiogton) et à la commission
Qui à travaillé avec lui, pour les mesures
Énergiques qu'ils ont prises afin de mettre
la marine dans un état respectable.

« Cependant, lorsque le temps arrivera—
et j'espère qu’il n’est pas loin,—ou les pnis-
sauces belligérantes termineront la lutte,
il sera du devoir ue ce pays de donner des
enaseils qui pourront être acceptés honora-
blement par tour les intéresses et dont la
réalisation sera avantageuse à la liberté de
PIrale,

¢ Quant à la politique intérieure,il ne
vera pas possible de voter cette session un
dill pour amélivrer la représentation du peu-
ple au Parlement. J'ai déjà dit que je suis
favorable à une extension du suffrage, parce
qu’elle fortifierait les institutions du pays en
les plaçant sur unne base plus large, mais ce
sera su cabinet à examiner avec soin jus-
{eed ces modifications pourrnnt s'étendre.

meut, je crois fermement que le pays la
trouvera satisfaisante.

« Le noble lord a terminé son discours en -
offrant de nouveaux remerciments aux élec-
teura,—puis la séance a été levée.”
M. Saint-Aoge continue dans les Debats

le cours de ses études militaires. Voici en
quels termesil parle des forteresse du quad-
rilatère :

s À présent que l'armée vint de passer
le Miocio, nous avons à compter avec les
forteresses du quadrilatère. La première

méridiouale du lac de Garde, petite ville de
3,000 âmes. Sans la possession de cette
ville on ne peut guère opérer librement en-
tre le Mincio et l’Adige, ayant devant soi
Vérone et sur son flanc Mantoue, à moins
de masquer ces places. Quant & Peschiera,
dontil s’agit en ce moment, c’est une petite
place (rés-bien fortilise, dont les délenses
extérieures ont été beaucoup augmentées
dans ces derniers temps par les Autrichiens.
Elle a été prise par les Piémontais en
1848 après vingt-six jours de siége. C’est
une résistance assez longue; mais Charles-
Albert n'avait à sa disposition que très peu
de grosse artillesie. Aujourd'hui nous avons
des canons bien autrement prissints.

« La place, outre ses (garuisons et ses
ouvrages avancés, eulrelient aus pour sa

défense ue lottille armee en guerre, Nous
comptons en melire vue aussi sur le lac.
Plusieurs journaux ont annoncé en effet que
des chaloupes cauonnières démouters ve-
maient de passer récemment à Alexandrie
sur des trains du chemin de ler, accompa-
guées de 3UU ouvriers calfats et de SOU
arias.

« Legnago, sur 'Aidge, en aval de Vé-
rone, est une petite ville de ¥,000 ames, &
peu près aussi forte que l’ercluera. Comme
l’Adige la traverse, elle peut aussi être at-
taquée sur ce Heure pur des chaloupes ra.
nonniéres armées de pièces de fort calibre.
L'importance militaire de Legnago consiste
dens la double tête de pont qu’elle fournit à |
une arinée pour opêrer sur chacune des
deux rives de l’Adige au besoin. Au mo
yen de cette place, on domine tout le pay
qui s'étend sur le cours inférieur de PAdige
et du Po jusqu'à l’Adriatique,

se Nous arrivons roaintenant à Vérone,
grande et belle ville de 60,000 habitents

rtugée en deux parties inégales par
Paige que l’on y passe sur trois ponts. À
l’époque du traité de Campo-Formio, en
1797, Vérone se trouva dans une situation
tout exceptionnelle. La limite des posses-
sions respectives ayout été fixée à l’Adige,
une moitié de la ville appartenait à l’Autri-
che, et l’autre à la république de cisalpine,
de sorte qu’aux extrémités de chaque pont
il y avait uo corps de garde autrichien et ua
corps de garde français.

« Vérone est fermée por une veille et so-
lide murailles flanquée de 21 bastions qui
date du quatorzième siècle. Cette enceinte
constitue le corps de place, et serait fort
insuffisante de nos jours. Mais la célèbre
eampugne de Bonaparte, en 1796, ayant ré-
volé toute l'importance stratégique de cette
ville, les Autrichiens en ont faite leur copi-
tale militaire, et se sont appliqués depuis

ul
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Çait à revoir clair,
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tére. Ou le peu en montant à

munications avec l'Autriche,

le 24 juin :

Ames,

ils ont profité de ce coup de temps pour
ourter les talons et courir au Mincio. lis
ont continué à soutenir notre atlaque, seu-
lement dans la partie montagneuse ; c'était
pour couvrir la retraite du reste.
“..Cest au plus fort de la lutte de no-

re cavalerie qu’est arriré l’ouragan, qui à
permis à l'ennemi de filer.
belle scène : les Autrichiens ont fait venir à

rl CT teur secours, sur cu point, trois batteries de
qui se présente est Peschuera, à l'extrémité fusées, qui se son. ui à envoyer sur notre

cavalerie une pluie de ces saletés. Nous
étions à environ 3,500 mêtres, juste par le
ravers de celte artillerie d’un genre parti-
ulier ; l’lOmpereur à fail placer devant nous
deux batteries sle la garde, qui, de la bau-
teur, ont envoyé leurs boulets sur M M. les
fuséens qui ne s’attendaient pas, à cette dis-
ance, à être atteints. Les batteries de ces
messieurs étaient presque désorganisées
quand est arrivé l'orage.”

« l'ierre-Louis Cœur, par la
divine et la grâce du NainteNiége apostoli-
que, évèque de "Troyes, au clergé et aux
tlèles de notre diocèse, salut et bénédiction
ea Notre Seigneur Jésus-Christ.

+ Nos trés-churs [rères,

q

ar un nouveau triomphe |

légitimes, et échange ou modifie

un grand travail de provideuce.

l'étonnement et l’adm°ration de
combat avec nos soldnts ; il ins

supérieures qui sont le salut des

équité et dans sa vérité !

force ! usieurs années, à grands frais, à faire du
érons une des forteresses les plus impor-

taotes de l’Europe. La vieille enceinte a
été céparte, quelques-unes de ses parties
ont été reconsiruites à neuf, et on lui à don-
tué ce qu’en fortilication You appelle des dé.
hors, c’est-à-dire des ouvrages destinés à
couvrir les courtines.

« Un fort n été élevé au Nord, dans un
rentrant qui restait dégarni de feux. Un
vaste comp relranché à été établi du côté
de l’ouest, côté qui regarde la Lombardie,
11 n’étend sur un plateau, au pieds des inure

damnés et réduits parla force. 
Les fortifications élevées dans les déliors
consistent en un certain nombre de tours
maxiniliennes, construites à peu pros selon
le aystôme des tours de Lintæ, sur le Dae
nube, dans la haute Autriche, Cette forti-
flontion n’ayaot pas encore subi l'épreuve
d'une attaque un ne saurait apprécier wa ve.
leur,

auront laissées en fuyaut, Le 

* Vérone communique svee l'Autriche
far deux routes dout chacune est accom
gnée d’un chemin de fer : lu route du |

il importe d’arracher à l'ensewi ce ceutre

* Nous duons plus baut qu'on peut Lour-
ner la ligue du Mincio et tout le quadisla-

Roveredo, le long de la nv occidentale du
lue de Garde, pour descendre sur Vicence
par Schio, où bieo en remontent jusqu'à
‘Preute pour descendre par la vallée de la
Brenta, mais ces deux manœuvres supposent
qu'on emprunte le territoire de lu Confédé-
ration gerinanique. Ou peut aussi tourner
la ligne du Mincio par le sud du l'ô, en
pa-sant ce fleuve du côté de Ferrare, pour
aller passer l’Adige entre Rovigo et Legna-

Daus l'en et l'autre cas, on arrireruit
devant Vérone par la Vénétie, sur la rive
gauche de Adige, à l'opposé du camp re-
tranché, et l'on intercepteruit ainsi les com-

des manœuvres très-larges et trés-excentri-
ques ; elles sont pourtant fort exécutables,
mats nous ne discuterons pas leur éveulun-
lité, puisque le Mincio vient d'être franchi
directement.

Il nous reste à parler de la célèbre for-
teresse de Mantoue pour compléter la des-
eription du quadiilatère. ”

—Nous extrayons d'une lettre écrite par
mn officier d'état-major, le passage auivant
consacré À décrire les effets de la tempête

queur, il serait impossible de dire jusqu’ou a est venue suspendre un moment la lutte

% Vers six heures, les Autrichiens nous
ont un peu échappé, à la faveur de l'oura-
gan le plus effroyable qui se puisse voir. Il
y avait beaucoup de poussière, ce qui nous
était très commode pour suivre les 1monve- |
meots de l'ennemi ; tiuis tout à coup l'hori-
zon s’est obscurci derrière nous, etil nous est
arrivé un nuage compact de poussière, pous-
sée par un vent effroyable qui portait des
cailloux gros comme des noiseltes, qui nous
faisaient un mal du dinble ; on y voyait pas
à trois pas, Il fallait we cramponner pour te-
nir à cheval ; les arbres volaient en mor-
ceaux. De part et d'autre on dut cesser le
combat.

« C'était une scène pleine d'émotion : au
milieu des cadavres que «>uvraient le sol,
entourés d’un nuage épais et rouge, on voyait
les chevaux elfrayés se crataponnersur teurs
pieds et coucher leurs orcilles,
wvait cessé ; on n’entendait plus que les bur-
lements de la tempête.
une pluie torrentielle, poussée aver la mé-
me violence. Au bout d'une demi-heure, la
nature s'est culmee, mais le tonnerre écla-
it avec un bruit effroyable ; on commen-

Aussitôt l’artillerie à
ue la mesure sera soumise au l'arie- Joint son lracas à celui de la foudre. C'était

en beau ce spectacle des hommes et du la
nature confondant leur colère !
ment le vent aflait au nez des Autrichiens ;

liy a eu là une

Voici, d'après le Journal des Débats, le
texte complet du mandement de Mgr.
Cœur, évêque de Troyes:

« La patrie est heureuse ! Lu cause juste,
qui lui à sis les urines à la main, déjà vic-
torieuse sur les champs de bataille de Mon-
tebello, de Mariguan, de Palestro et de
Magrata, vient d'être à Solterino consacrée

« L'heure où nous somines est sulennelle !
Dieu écrit une magnifique page d'histoire
avec le concours de la France. Celui à qui
tout appartient ici-bas ; celui qui a créé le
monde, qui met l'ordre dans ses mouvements,
distribue les pouvoirs, les doune oùles retire,
es perpétue où les renouvelle à son gré ;
celui qui préside à tous les développements
de la famille humaine, mesure ses progrés

extérieures de ra vie selon le besoin des
âges ou lu nécessité des temps, le maître
souverain de l’univers opère sous nos yeux

est manifeste dans les évènements qui sont
  
  
pire leur au-

guste chef, et lui envoie cesilluminations

n'est levé il à jugé les peuples dars son

“ Malheur & ceus qui plutôt que de ga-
gner le cœur d’une nation généreuse, s'ap-
pliquaient uniquemtent à la comprimer par la

Pourquoi n’ont-ils pas écoulé les de
avertissements du ciel ? (Quand l’auguste
Pie IX les suprliait, avec des paroles tou-
chantes, de rentrer dans les limites de leur
territoire naturel, et, puisqu'ils ne pouvaient
conquérir l'esprit des Lombards et des Vé-
nitiens, de contertir en utiles relations d’a-
mical voisinage une domination qui ne serait
ni noble ni heureuse, puisqu'elle ne reposeit
que zur le fer ; quend où leur parlait ce re-
ligieux langage, pourquoi ont ils méprisé la
douce majesté du pêre et du Pontife ? 11a
fallu nos leginns pour leur imposer une sage
conduite, Ceux qui tenaieut compte de In
force plus que de l'équité devaient être con-

maintenant devant nous, ces étrangers au-
perbes ; et déjà de leur immense multitude
dans la Lombardie délivrée, il ne restera
bientôt plus un seul homme, Dieu le veut !
et le jour approche ou, depuis les Alpes jus.
qu’à l’Adristique, ils suront disparu, et on
ne trouvera d’eux queles traces des pus qu'ils

qui leur avait donné vi courageusement 1e
signal du départ, ne sera pas ébranié dans
feur ruine ; 11 derseurera immobile et
tort das sa parfaite indépendeace.
France l'a juré : il ne sera dimioué dans
wucun de ses droits terrestres, et tous nes Hi
droits divers n'ecerceront plus librement

  

Qu'on paie su sentence, Inais qui

* Que les voloutes de lieu

épreuves et de nos
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vante,

soldat et d'un bon fils :

Chère mère,

vivant.

couper la jambe.

tion à été cruelle.

au tour,

le de mes braves camarades,

qu’il faut plaindre,

chére partie de piquet,
Le canon
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Ls reculent rapports, digne de cette conliance. ”

slonnelle, dans ce voininage, J
me convaincre des excellentes
de Cerisicr sauvage de Wistar (

 

Saiat-Siége, vel anortiment de celle inédecine.

enveloppe la signature de

plus
Le

cent et un dellar respectivement.

   wet Provulence, ( Rb 

| duns le respect et les bénédictions da woa-
de.

oo « Que noire généreuse nalion se réjouis-
rol,le long de PAdige, et In route de ‘rise M8 de rervir, en vu dursess st beau, d’ivstrue
ve, par Vicence, Venise et le Frio), Oy MMeut à la Providence ! Cette diving mission

eouçoit dès lors quelles inuseuses ressources | V4 Lin à sa d'anJeur, De miécle en siècle
l'Autriche peut y concentrer, se quel poids 29 chefs les plus illustres, les plus dignes de
pése une pareille fortiremse dans les desti-i la pouvetner, en avaieut eu ju revélution el
nées de l'Îtalie, et par coméquent combien : le pressentiment : Uenri IV et Louis NIV

ont souliaité de voir ce que nous voyons ;
ils ont appelé de leur vœux ce qui, grêce à
l'Empereur, vera une réalité puissante, l'Eu-
rope y gagnera la paix, et sotre Lien-simée

Riva et à ! Patrie von plus maguanine triomphe. Ja-
mais aucun peuple n'aura donné au monde
Un plus admirable exemple de ferme:é loya-
le et de modération : lu uution (rançaise est
la secte daus tous l'univers qui defende les
causes juntes, seulement parcequ'elles sont
justes, taus aucune ambition miserable, com-
Ine un souverain magistrat qui ne souffre pas

ames recomprasé par lu grandeur du servie
ce rendu et l'honneur du devoir accompli.

donc ! qu’il daigne abréger le temys de nos
fices ! qu’il épargne

le sang des héros ! qu'il fasse wiiaéricorde à
nos anis, à nos fières qui tombent ! qu'il re.
Çoive daus le ciel, où sont couronuées les
Yertus généreuses, tous ces nobles enfants
de la France, qui ont aîné jusqu'à la mort

—Vlo jeune soldat, originaire de Lyon, a
udressé à »z famille la lettre laconique aui-

C'est à la fois la lettre d'un brave

Castiglione, 25 juin.

Je suis encore vivant, três vivant et bien

Seulement, je ne suis plus complet com-
me un ormnibus les jours de pluie.

Be chirurgien du régiment vient de me

Je m'étais habitué à Pavoir, et la sépara-

Mon seigent usjor me dit pour me con-
soler que j'aurai maintenant une jambe faite

Allons, boune mère, ne pleure pas, songe
que j'aurais pu êlre tué comme une fou-

C’est ceux-là
ou plutdt la famille de ces pauvres amis

Méjouis-toi donc, au contraire, bonne mè-
re, tout est profil pour toi: je vais bientôt
aller le rejoindre pour ne plus te quitter,
ta jatabe de bois me forçant à rester près
de toi ; je ferai tout ce qu'il te plaira : ta

Tiens, voilà une larme qui tombe sur ce

mais de bonheur, car je vais bientôt t’em-

Tox rns.

—Après le Te Deum chanté à Notre-
Dame de Paris en mémoire de ta bataille de
Sollernio, le cardinal-archevêque de l’aris
s'est, à la tête de son clergé, adreseé à l'im-
pératrice doupantla main au prince impérial,

« Nous nous empressons, Madamede re-
mercier le Dieu T'out-L’uissant et d'iuroquer
res abondantes bénédictions sur le pays, sur
l'Empereur, sur l'Impératrice et le l'rince
Impérial, C'est pourquoi je me boroerai à
déposer aux pied de S, M. l’hommage du
profond respect et du dévoûment du véné-
chapitre de cette église et de toutle clergé

—La maladie dont souffre depuis long-
temps le roi Oscar de Suède s'aggrave de

I! est devenu tellement faible
qu'il ne peut plus parler et qu’il a perdu l’u-

—Lapierre angulaire d'une église catho-
lique, à laquelle est attaché un mouastère, à
été pompeuzement posée la semaine derniè-

Mgr. Thomas
Grant, évéque de Southwark, officisit, assis-
té d’un nombreux clergé. La foule des ca-
tholiques du voisicage n’était empremée de

—Monseigneur Cœur, évêque de ‘Troies,
dit dans son dernier mandement à propos de
la guerre actuelle, que l’empereur Napoléon
accomplit une mission divine et réalise l’œ-
vee dont Heari 1V et Louis XIV n'ont eu

—De nombreux régiments d'infanterie
partent de Lyon pour le thébire de la guer-
re pour remplir les vides fuits dans les

Les soldats qui ne sont point appelés à cette

partant pour PItalie. L‘lus de vingt sous of-
ficiera d'un bataillon de chasseurs ont ofert
de déchirer leur galons pour devenir simples
soldats dans un nouveau régiment de Zoua-

—M. Thiers réside actuellement dans la
Maison de campagne d'un ami près de
Charleroi, où il s'occupe de rassembler de
nouveaux matériaux sur la Lataille de Wa-
terloo, pour faire suite à sa prochaine pu-
blieation de l'histoire du ‘ Consulat et de

—Une lettre de Jeddah annonce qu’un
vaisseau chargé de 250 pélerias Musulmans,
allent à LaMeeque, à péri corps ut biens à

—Lesplendide palais d'été construit en
fer, pour le pacha d'Egypte par la compa-
gnie Cenovière, à été embarqué au Ilivre
à bord du Ricardo Ft Negro. La struc-

i à figuré à l'Exposition Universelle
de Paris en 1855, ne pèse pas moins de

Sympathie Californienne.—1.a somme
85,000 à été souscrite en Californie

pour aider au roi de Sardaigne à contiauer

 

Baume de Cerisier Sauvage

L'ÉDITEUR du * joston Post” dit:—"Ce
ue l'expérience nous

atout fait connaitre ln véciahla otfiracité du
Hamme de Wistar, Noun venons de titer de cette
prévieuse préparation un avantage inestimable,
tu nyant fait usage avec succes à l'occasioud'une
tonx et d'un shume des plus violents. U est pour-
quoi nous naus empressons de recommander ce
remede à Lous ceux qui sont nffectés de ce anal.
Celte préperation scientifique est, sous tous les

Le Dr. Bradford Knapp, de Crown Point, New
York, dit ce qui suit dana une luttre du 3 molt:
— Durant toul le corrs de ma pratiyne profes.

ui eu occasion de

 

  
sam of Wild Cherry” ) dans les cas d'affoctions
prlmonaires, et je demande actuellement ua nou-

Nul de ce remede n'est de bonnloi s'il n'a, sue

“J. BUTTS."
LYMAN, SAVAGE & Cie., agents, Montréal
Prix des bouteilles + 12, 1-2 cout,

PERRY, DAVIS & Poligirons hn
sland ).

L.A MINERVE, 36 JUILLET 1889.

LA MINERVE.

Samedi matin 28 Juillet 1855.

LA GUERRE.

Depuis le commencement des hos-
tilités, entre les armées françaises
et autrichiennes, le monde étonné
se préoccupe exclusivement de ce
grand conflit, en interroge attentive-
ment les phases diverses, et se de-
mande, avec inquiétude, qu’elles en
seront les proportions et l'issue. Sou-
verains, hommes d’Etat et journalis-
tes de tous les pays se confondent

 

 

caractère véritable de la lutte, afin
d’en apercevoir la portée probable,
mais à peine ontils formé une opi-
nion, à ce sujet, que déjà se produit
un nouvel incident qui les déconcer-
te, et fait renaitre leurs perpléxités
en les compliquant.

Les soldats {rangais,—une armie
de héros,—vienaent de remporier une
victoire éclatante à Solfernio,le digne
pendant de celle de Magenta; l’armée
autrichienne s’est retirée en désor-
dre du champ debataille, vaincue et
démoralisée ; on s’attend à voir les
aigles françaises apparaître à la fois
sur tous les points de l’Italie Sepien-
trionale, pour en achever la conquéte
en un efi d'œil, et voler, de là,
peut-être, jusqu’au cœur dela vieille
Autriche, reveiller les échos qui redi-
rent les gloires d’Austerlitz D'une
étincelle soufflée par le génie de la
liberté, captive et macérée sur la ter-
re même qui la vit naître et grandir,
va peut-être résulter une vaste con-
llagration, embrassant l’Europe toute
entière, et laissant apercevoir ses
lueurs de tous les points du Globe.
Onattend donc, frémissants d’impa-
tience, la nouvelle qui va suivre celle
que l’on vient de recevoir. Elle arri-
ve bientôt, cette nouvelle, maiselle ar-
rive contraire à toutes les prévisions.
Quand on avait cru & un redouble-
ment d’activité de la part des vain-
queurs, on apprend qu’ils ont deman-
dé eux-mêmes une suspension d’ar-
mes, suffisamment longue pour per-
mettre aux négociations internatio-
nales de rétablir la paix.

Est-il permis, pourtant, de compter
sur des éventualités, de supposer que
la guerre se terminera dans telles ou
telles circonstances, à telle époque
ou à lelle autre ? L'expérience vient
de le prouver ; tout cela constitue un
problème qu’il n’appartient qu’à un
seul homme de résoudre,—à l’Em-
pereur des Français.

Tout impossible qu'il soit de pré-
voir comment scra réglée cette gran-
de question, on peut compter néan-
moins que sa solution marquera pour
l’humanité et la cause de la civiliea-
tiion, une nouvelle ère de progrès,
l’époque de la congête de droits nou-
veaux,—et que si elle touche aux
pouvoirs temporels de l'Eglise, ce ne
sera que pour en confirmerl’exercice,
entre les mains du Successcur de
St, Pierre,

se trouve

v'achévent

de regret

Nous en étions là dans notre arti-
ele, lorsque la glorieuse nouvelle de
la conclusion de la paix est venue
truncher les questions que nous po-
sions. En face de cet événement,
un des plus grandsdes temps moder-
nes, les commentaires sont superflus.
Nos lecteurs trouveront ler dernières
nouvelles, dans une autre colonne de
notre journal.

Assurance Mutuelle.
Nous appelons sérieusement l’at-

tention de nos lecteurs sur un avis
de convocation, publié dans une au-
- « colonne de notre journal, pourl’é-
tablissement d’une compagnie d’As-
surance Mutuelle dans la cité de

;s Montréal.
Sulferino.| Cetle assemblée aura lieu ce soir,

mardi, à 7 h. P. M, au Bureau de
l’Assurance Mutuelle contre le feu
du comté de Montréal, No. 1 Rue
St, Sacrement.

Les noms des signataires nous dis-
pensent de toutes remarques : nous
ajouteruns seulement que l’établisse-
ment d’une compagnie semblable est
désiré par un très grand nombre de
propriétaires de Montréal, et qu’il se-
rait regretlable de voir une simple
négligence fuire obstacle à la bonne
volonté de quelques uns de nos plus
riches concitoyens.

 

 

camarades

Revue des Journaux.
 

Le journal organe de M. Brown,
le Globe de ‘lorunio, continue de
s’oceuper, avcc un zèle digne d’une
meilleure cause, de lu dissolution
de l’Union.

Cette question n'ayant d'actualité
pour personne,si ce n'est pour quel-
ques mécontents dont les ambitions
ont été stériles et les espérances dé-
gues, nous le laisserons batailler en
paix contre les spectres qu’il poursuit.

Nous trouvons, dans le Leader, en
date du 22, historique d'une diffi.
culté qui vient de s’¢lever entre les
membres de la Compagnie de ‘Trans.
port du Nord-Ouest, dernitrement
incorporée par acte de la Législature.

Il paraîtrait que lorsque l’ucte en
question n’était encore qu’à l’état de
projet, mais soumis toutefois à la
considération des Chambres, quaire
des directeurs de la compagnie,
ussociés à d'autres personnes, au-
raient fait l'acquisition d'un ba-
leau à vapeur, avec l’intention de
l’employer au service de la com-
pagnie, moyennaut la somme de
$13,000 ; que pendant Pespuce de
temps écoulé entre ln passation de
l’acte en question et l'acquisition du
bateau à vapeur, ils avaient obtenu,
comme particuliers, mais non comme
membres de la compagnie, un con-
trat pour le tranaport de la malle au
fon William,et auraient reçu comme
tels, & compte de la somme stipulée
au contrat, celle de $6,400 ; et enfin

~——

8 du [laume
Wiatar's Bal-

0 cont, 30 

en conjectures, essayant de saisir le

qu’après la passation de l’acte, les
propriétaires du bateau à vapeur, de-
venus directeurs de la compagnie, se
seraient vendu ce même bateau, pour
la somme de $24,000,

Les tribuneux sont actuellement
saisis de cette affaire ;—et nous soni-
tnes convaincus que c'est un des cas
les plus rares dontils aient eu à s’oc-
cuper.

Le méme journal, en date du 28,
annonce que des mesures vont être
prises, pour établir une maison de
refuge, afin de retirer les enfants qui
n’ont point d'asile, et qui, ajoute
notre confrère, sunt en si grand nom-
bre à Toronto.

La discorde a des caprices ; dans
ces lemps-ci, elle semble vouloir
s’intruduire de préférence dans les
corps municipaux. Il y a quelques
jours, tous lex journaux de Montréal
s’occupaient des difficultés survenues
entre le Maire et les Conseillers de
cette ville. Voici maintenant la
Corporation de Québec, qui, elle
aussi, veut avuir ses difficultés. Le
Canadien, du 22, qualifie ce diffé-
rend de chicane d'avocat,—Puisse-t-il
n’en pas coûter les frais.

Notre confrère de l’Ami des Cam-
pagnes se plaint, dans son journal
du 21, de ce réglement émanant du
département des ‘l'erres de la Cou-
tonne, qui oblige les colons à payer
les arrérages qu’ils doivent au gou-
vernement, avant le ler septembre
prochain, sous peine d’expropriation.
Sur l’assurance qu’en donne un autre
journal, il prétend que cing ou six
mille Ames vont être dépouillées de
tout ce qu’elles possèdent, par ce ré-
glement, tandis qu’avec un délai plus
long, ils eussent pu solder les arréra-
ges dont ils sont débiteurs.

Notre confrère du Morning Chro-
nicle nous annonce, dans son journal
du 22, que les travaux du nouveau
bureau de Poste, à Québec, se pour-
suivent avec beaucoup d'activité,
sous les svins de MM. Elliot et Mel-
ville. On suit que c’est dans cette bâ-
tisse que seront convoquéesles cham-
bre, à leur prochaine réunion.

Le Courrier de St. Hyacinthe du
22, lone beaucoup l'éclairage au gaz
d’après le système Aubin. Il donne,
en outre, une description détaillée de
l’asine à gaz que possède St. Ilya-
cinthe,

 

Nouvelles du Canada.

Hotel Doneguna.—Au nombre des per-
sonuages récemment arrivés, dans cet éta-
blissement on distingue l’Hon. G, E. Car-
tier, premier ministre du Canada, l’Hon. P.
Vankouglnet, Comrnissaire des ‘l'erres de
lu Couronue, et sa famiile, ainsi que l’Hon.
W. Cayley.

L’ilou. Horatio King, directeur général
des postes aux États-Unis, est descendu à
l’Ottatoa Hutel.

Courageuse conduite, — Mercredi der-
nier, alors que la steanier fron Duke par-
tait du quai, M. Wheeler est tombé l'eau,
presque sous Jes roues du bâtiment. M. G.
Shaw, de ja maison G. et D. Sbaw, téiaoin
de cet accident, se jeta à l’eau, muni d'unc
corde dont il entoura le corps de M. Whe-
ler qu’il parviot à rameuer sain et sauf sur
le rivage.

Le suicide de Phôtel St. Nicolas, —
Le jeune silemand qui s’est suicidé der-
nièrement dans cet hôtel a été dûmentiden-
tifié comme Henry Hauffiman qui, au mois
de juin dernier, avait poignardé dans un pic-
nie à Newark N.-l, un commé Deter
Miller,

Autres billets contrefaits—Défiez-vous
de nouveaux billets contrefaits tirés suc la
banque de Québec en date du 19 mare
1859, Ils présentent la vignette du “ Lion
et de l’Unicorne” d’un côté et de l’autre les
attributs de l’Angleterre “ Britama.”” Ils
portent la signature de Cha. Celbiogs,
caissier, et James Gethings (au lieu de
James Gibb, président),

—-La frégate à vapeur Général Admira-
construite aux lütats-Unis pour le gouverne-
ment lusse, à effectué son passage de New-
York à Cherbourg, cn douze jours, Sa vil
tease est, dit-on, merveilleuse.

Départ de l'Hon. John Rose.—Ihon.
John Rose, Commisssire des ‘l'ravaux Pu-
blics, est parti samedi dernier, pour l'Angle-
terre, par le steamer de la ligne de Québec,
pour affaires importantes. Un dit que sa
mission à pour objet les subsides britanniques
postaux de l’Atlantique, le gouvernement
s'étant décidé à prendre ce sujet en consi-
dération, en ioritant le Canada à présenter
ses réclamations à cet égard. Ilest à es-
pérer que la ligne de la malle canadienne
océanique obtiendra par là la justice quilui
est due.

Coups de soleil.—Samedi dernier, à
Cincinnati, où le thermomêtre avait atteint
103 degrés à l'ombre, non moins de 20
personnes ont été frappées pac le soleil,
dont neuf fatalement.

 

Suicide— Hd. W. D. Crewe, encanteur
à Toronto, vest suicide mardi dernier, sous
le poids d'embarras pécuniaires.

Accident de chemin de fer.—Mardi
dernier, au moment où le train partait de
Brandéord, I1sut-Cansds, uo nommé Wil-
liam Sheppard, distributeur de journsux sur
les chars, glisea en atteignant la plateforme,
et eut le bras [racassé. € amputation a été
jugée nécessaire.

 

—Chaque famille devrait avoir un nssor-
timent de Pain Killer végétal de Perry
Davis. Son effet magique pour ôter la dou-
leur de toute partie du corps lui à acquis
une réputation universelle. Il n’y a pas de
famille, qui, après s'en ôtre servi, voudruit
sen passer, Il est vraiment ce que son
nom indique, un véritable destructeur de la
douleur,

Lamentalle accident.—Jeudi matin, de
bonce lieure, une chaloupe costenant 17
personnes dont la plupart étaient des fem-
ines et des nfanta, partit de St, François,
Île d'Orléans. Cette chaloupe était con-
suite par Jean-Baptiste Lemeliv, de Saint.
François, et autrefois de cette ville. Arri-
vée vis-à-vis de l'églice de l’Ange-Gardien,
la chaloupe fut soudainement acsaillie par
une bourrasque qui lu fit chavirer, Les in-
fortunés passagers furent précipités à l’eau
et de 17 qu’ils etaient 7 seulement purent
se sauver ; parmi ces derniers se trouve le
conducteur de ln chalonpe qui parvint à at-

   

teindre le rivage au moyes d’un morceau de
bois. Voici les noms des victiines de ce
triste accident: Dile Marie Eléouore De.
blois dite Grégoire, et vue dame Asselin,
avec sa petite fille agée de 11 ans, de St-
Rocb ;—Charles Guérard, Jean-Baptiste
Martineau, Cécile Giiguére, Dile Doupier-
re et Mad. Veuve Labranche et deux de
ses enfants ; ces derniers août de l’Ile d'Or.
léans. Jusqu'à hier aucun de ces corps
n'avait pu être retrouvé à l'exception de
Mad. Asselin qui quelques imiputes après
l'accident à été ramener sur le rivage vie
vante encore, dit-on.—Journal de Quebec.

CORRESPONDANCE.
M. le Rédacteur,

Je ne puis garder vous silence, les vives
itopressions que j'ai ressenties à Marie-Ville,
les 20 et 21 de juillet, jours des examens
publics du collége, auxquels assistet Mgr.
de Ste. Hyacinthe, uu grand noinbre des
membres du Clergb et une foule nombreuse
de personnes ds Ste. Marie et des paroisses
euvironnantes. Les élèves du Collége Mon-
noir, les derniers à eutrer en vacance, ne
sont pas les derniers eu fait d'éducation et
de sciences. C’est ce dont ils ont fait preu-
ve celte année encore ; cullivant avec soins
la langue matermelle et la lingue anglaise,
la langue des Ciceron et des Liomere,ils
ont imprimé dans l'esprit des auditeurs une
haute idée des succès de cette maison ; je
dois dire que Mgr. de Ste, ilyacinthe à re-
itéré publiquement son approbation déjà
donaée à cet établissement, 3. (i, à fait
voir qu’on devait fouler aux pieds les préju-
gés, si préjugée il y avait, et que les amis
de l'éducation ne devaient point hésiter
d'envoyer leurs enfauts puiser la vertu et
les scieuces à l'ombre de ces murs encore
uouvesus. Enfin, lecteurs, disons et répé-
tons ensemble : Honneur à celui qui a con-
sacré sa santé et ses Liens à l’établissement
de cetteinstitution, honneurà ces dignes élé-
ves qui feront la gloire de Marie-Ville et
de notre cher Canada

 

  

 

Ev. Bouin.
‘Trois-Rivières, 23 juillet.

NOMINATIONS.

BUREAU DU BECRETAIRE,

Toronto, 23 juillet 1859,

Tia plu à Son Excellence te Ciouverneur-
Général nommer Jesn-Beptiste Lefebvre
Villemure, greffier de la Cour de Circuit,
dans et pour le comté de Terrebonne.

Il a plu à Son Excellence le Gouverneur
Général nommerles meswicurs suivants Com.
missaires pour Ja Décision Sommaire des
Petites Causes, savoir :
Dans et pour la paroisse de St. Jérôme,

dans le comté et district de ‘Terrebonne :
MM. William Scott, Godefroi Laviolette,
Melebior l’révost, William Gauthier, Isidore
Labelle, Pierre Libersant Laviolette, et
Robert Gilmour, (Ancicone commission
datée 13 mars 1854, révoquée.)

Dans et pour la paroisse de St. Ephrem
d'Upton, dans le comté de Bagot, duns le
district de St, llyaciothe: MM, Benjamin
Ouimet, Augustin Dion, Urgel Desmarais,
Anthime Dufrèsue, et Joseph Dilon.

 

 

NOUVELLES TELEGRAPHIQUES.

RAPPORTÉ POUR ‘LA MINERVE.”*

ARRIVÉE DU NORTH BRITON.

Québec, 25 juillet 1859,
Le steamer North Briton parti de Li-

verpool le 13, est arrivé ici hier, dans l'a-
prés-midi. Au nombre des passagers se trou
ve M. Cyrus W. Field qui a accompli l’ob-
jet de sa visite en Europe,
La guerre.—Le Moniteur de l’aris don-

neles details suivants des circonstances qui
out donné lieu au dernier armistice.—Les
grandes puissances neutres ont échangé des
communications duns le but d'offrir leur mé-
diation aux belligérants dont le premier acte
devait être une suspension d'hostilités, mais
Ia tentative pour amener ce résultat n’a
réussi que depuis quelques jours, lorsque lu
flotte française allait commencer ses hostili-
tès devant Venise et qu’un nouveau conflit
à Vérone était imminent.

L'empereur, fidèle à ses sentiments de
modération, et désireux de prévenir un efu-
sion de sang inutile, n'a pas hésité à n’asau-
ter par lui-môma si les dispositions de l’em-
pereur d'Autriche étaient conformes aux
siennes.

ll était du devoir sacré des deux em-
pereurs de suspendre des hostilités que la
médiation pouvuit rendre sans objet. L’em-
pereur d'Autriche ayant manifesté les mê-
nes intentions, l’armistice, en conséquence,
a été conclu. Les deux empereurs ontcu
une entrevue à Villafranca, dans la matinée
du 11. L'empereur d'Autriche était ace
compagné des généraux Hess, Grünn, Kell-
ner, Nollenstern Nchlitter et de plusieurs
officiers d"étal- major,

‘Turin, 11 juillet.—Le bulletin officiel
publie lo texte de Paimistice. Outre les
articles déjà connus, il est stipulé que les
armées belligérantes garderont les positions
qu’elles occupent actuellement. Les che-
mins de fer conduisant à Vérone, Mantoue
et Peschiera pourront être employés au
transport des munitions de guerre dans
ces forteresses. Llapprovisionnement de
Penchiera devait être complèté en 2 jours ;
les ouvrages offentifs et défenails de cetle
forteresse, doivent rester dans leur état
actuel. Ja convention est signée par le
maréchal Vuillapt, et les généraux less,
Della Iocca et Meirdoff,

Volci, l’ordre du jour que Napoléon 111
2 adressé à l’armée, daté de Vallegio, 10
juillet.

« Soldats,

+ Un armistice devant se prolonger jus-
qu’au 15 août,a été conclu entro les parties
belligérantes. Cette suspension vous permet-
tra de vous reposer de vos glorieux travaux
et de recouvrer de nouvelles forces pour
terminer l'œuvre que vous avez si vaillam-
ment iuaugurée par votre courage et votre
dévouement. Je suis sur le point de retour-
ner à l’aris, en laissant provisoirement le
commandement de l’armée au maréchal
Vaillant, muis aussitôt que l’heure du com-
bat aura sonné, vous me verrez de nouveau
au milieu de vous pour partager vos dan-
gers.” Co

Le correspondant Viennois du 7inses dit
que l'on peusait en cette ville que c'était le
gourernement anglais, qui avait amené l'ar-
mistice. Une autre autorité dit que le prin-
ce de l’russe a pris l'initiative de suggérer
celle suspension. La gusette officielle de
Vienne dit que c’est une lettre autographe
de Napoléon à François-Joseph qui a con-
duit aux négocistions.
Un télégramme de Vérone, annonce que

ces négocialions ant eu lieu par les deman-
des réilérées des Français. Le comte de
Cavour à quitté Turin pour le siege du
quartier général de l’armée alliée,

Des chaloupes canonuières destinées au
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bombardement de l’eschiera ont été lancées
sur le lac de Garde,
Le correspondant parisien du T¥mea dit

que le typhus règne daus les Jeux campe de
larinée ea ltalie,que 10 à 11,000 soldats des
alliés en ont élé atteints. Uu dit que le plan
de Napoléou de révolutionner la Hongrie à
été desupprouté par la Russie, Un rapportait
que Hossuth avait proposé pour la Hoagrie
Un gouvernement wonarclique, l'a télé-
gramme de T'rie te d t quele steam de guerre
autrichien C'usératona (?) protégé parla gas
vison de la ville à soutenu, le 7, vue heureuse
reucoutre contre la frégate francaise Pim.
pétueuse, L'escadre français a quilté Lumen
le 8, fesaut voile vers lolla. C

‘Pricste, 11 juillet.—14 vaisseaux de guer-
re étaient encore à Lussen.
Un télégramme de Napoléon à l'Impéra-

trice, daté de Valeggio, le 11, est ainsi cone
ne
“ La paix est signée entre l'Empereur

d'Autriche et moi. or conditions sont was
confédération italienne sous la présidence bo-
noraire du Pape. L'Empereur d'Autriche
cède ses droits en Lombardie à l’Empereur
des T'rauçais qui les transporte au roi de
Sardaigne. L'empereur d'Autriche conser.
ve Véniw, mais elle formera une partie ine
t «gran ¢ ds la coniécératio : itslienme. Cette
dépêche, plucardée, le 12. à la bourse de
Paris à fait hausser les fonds de 2) per 100
On »'atteud àce quels paix stimulera

les entreprises commerciales et donnera à
l'argent une plus haute valeur.—Le Dai-
dy News affirme que les espérances de Pi-
talie sout déçues par les dernières négocia-
tions, L'histoire, ajoute ce journal, deman-
dera compte à l'Iümpereur d'avoir fait la
guerre sous de faux prétextes et signé va
futile et égoiste traité qui laisse l’Autriche
impreuablement fortifiée au cœur de l'Italie
septentrionale,—place l'Italie centrale sous
le patronage du Pape, laquelle sera constam-
ment menacée d'interventions militaires de
Ja part de ses patrons ou prolecteurs,—t
té qui ne tient aucun compte des intérêts et
du bien-être du peuple et substitue à l’indé-
pendance putionale une confédération sous
la gurde et à la merci des garnisons autrie
chiennes. L'Empereur t'a semé que des
germes de guerres futures. ’lus on szami-
ne la prétendue pacification, plus elle pa-
rait futile et inique,
Le Morning Post soutient que l’ime

du © 1ité en question eat la natiovalité garan-
lie sous toute espèce de gouvernementlocal
dans une confédération des Etats Italiens.
L'empereur d'Autriche doit être roi de la
Vénétieseulement comme membre intégrant
de la Confédération. Il gourernera moins de
3 millions d’Italiens et sera contrôlé par la
Confédération ne gouvernaut pas mois de
25 millions d'âmes. Le l’ape est virtuelle-
ment dépouillé de sa suprématie temporelle.
II est privé de la substance pour ne couser~
ver que l'ombre. Je 7ümes dit que Venise
doit capôrer que ton independance ne sera
pas un vain mot, et que influence révuie
de la France etde PAutriche pe sera pas
plus insuportable que celle de l’Autriche
seule.

Les Romains doivent espérer que la
confédération italienne sous la présidence
honoraire du l’ape n’aura rien de semblable
à tout gouvernement quelconque qu'ils aient
eu jusqu’à présent. {a Etats pontifcaux
sont moindres qu’ils étuient, mais sous wn
maître un peu plus puissent, II est prési-
dent honoraire de la Confédération ltalien-
ne, et le général Cioyou occupe le second
rang. Le rot de Naples a été aussi fait
membre de la confédération. L’Augleterre
n'a d'autre chose à faire que d’être sur le
qui vive. L’Autriche est ua peu bumiliée
mais soulagée d'une difficulté, La Sardai-
gae est agrandie d’une province qui se défie
d'elle et d’un voisia qui a acquis des droits
impérissables @ aa reconnaissance. Les
grand-dues vont, où le suppose, être reio-
atallés eur leur trône. La Frauce a actuel-
lement l’avantage dans ses maios. Elle a
l’Europe devant elle. Elle peut soulever
toute l'Italie et la moitié de l’empice autri-
chien contre ces Allemands qu’elle à si sou-
vent battus, La l'rance « dépensé cinquan-
te millions et perdu 50,000 Lommes pour
donner à Milan un maître liémoatais en
remplacement d’un maître Autrichien, et
pour établir le Pape dans une dignité tem-
porelie susceptible d'extension. Tout cela
est bien réel. La renomméede l’empereur
doit durer longtemps.
ANGLETERRE.—Dans la Chambre des

Communes le 11, la garantie du gouverne-
ment à la compagnie télégraphique de ln
Mer Rouge à été débattue. M. D'Israéli
a demandé si le gouvernement a
des informations au sujet de l'armistice, et
#'il pouvait dire si cet armistice était ume
nouvelle invention militaire ou s°il impliquait
la perspective d’une paix prochaine,

ord Tohn Russel dit que rien n'avait
paru sous la forme d’armistice qui indi
qu’il s’appliquait à toute autre chose qu’à un
but milituire, Il avait été néanmoins conclu
pour 5 semaines, el il espérait que durant
cet intervalle, les puissances belligérantes
seraient prêtes à proposer des termes d'ar-
rangement. On attendait bientôt des dps
ches à cet égard.

Le général Peel a annoncé que le ler
juin de raier, toute lu force militaire de pays,
était composée de 90,000 hommes, Dans
la chambre des pairs le 12, lord Woodhou-
se alu le télégramme de Napoléon nn-
nongant lu paix. Lord John Russell,
dans les Communes, dit que quoi
Pont ait conçu l’idée que l’Erapereur des
Français demanderait la Savoie en compeu-
sation des frais de la guerre, il n'avait fait
aucune demande de cette nature et déni-
rait aucun agrandissement pour la france.
Des applaudissements prolongés accueillis
rent cette décloration. Les communes out
approuré l’amendement des lords relative-
ment au bill de la compagnie télégraphique.
Un comité spécial, charge de s’enquérir

des contrats, des lignes télégraphiques et de
paquebots, à été nommé.

La Gazette maritime pense que le eon-
trat de ia malle d'Australie sera donné à
Lever de la ligne de Galway.
Narkes--200 soldsts dont 50 sont

Suisses, 2e 2ont révoltés. 40 des ismurgén
ont été tués. Le rene à été désarmé.
général Filangieri voulait resiguer sa char-
e de président du Conseil; mais le roi l'a
lécidé à rester dans ce poste,
‘Fraquie.—Les steainers tures Silistra

et Æars se sont perdus. Le premier avait
à bord 350 passagers pour Constantinople,
dont 77 oot péri. L'équipage ture avait
pills lo batiment durant le ssuvetnge. Le
Kars avait 300 pusangers de Constastinoe
le et, l'on n’en à point entendu parler. La
Perse fait, dit-on, d'actifs préparatifs dans

l'éventualité d’uae guerre avec lu Turquie,
Inpe &r Chune.—Les mailles de Calcue

ta du 3 juin et de Hong-Kong de 21 mai,
étaient parvenues en Angleterre. Le
rernement inilien s’est décidé dit-on, à ne-
corder à toutes les troupes européetnes
qui le désireront, leur congé et en pase
sage gratis eu Angleterre, éloigannt

   

  

 

   

 

 par là, tout sujet de plainte. Ou pensé que 4
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des milliers soldats profiteront de cet of-
fre. forces des rebelles diminuent de
jour en jour.

  
 

NAISSANCE.
En cette ville, le 24 courant, la Dame de 4.

P. Beuchesi, un fils.

DECES.
Noyé, le 20 du courent à Bt. Lio, où il était-

ea promenade, chez son grand-père, Jean-Gearge
Isals, fils de François Foucher, der, de 84. Jac-
ques de l’Acligan

QUE LE MONDE SE RÉJUUISSE.

Cuez Moxsive,—Je regarde comme un devoir
envers l'humanité souffrante de vous raconter le

bien que m'a fait le Perry Davis’ ain
Mes." L'été dernier, J'eus le mulhour de perdre

deux de mes enfants par cette affreuse maladie,
le choléra,et il est probable que j'aurai: été moi-
même vicüme, si lu divine Provideuce ne m'eut
offert le remédeà l'heure du besoin. Je fis con-
naissance du ‘‘Paln Killer” on voyageaut avec
mon marl. Un Monsieur vn avait une bouteille
qu'il recommundait dans les plus bauts termes
comme un remede Contre le choléra, Je n'y
Penssis plus, quand, dans la nuit, je fus attaques
parle ekuidre le plus sévere,

deumptayai tout au monde et je me regardais
comme morte quand je me rappeluis le * Pain
Killer” l'a passager tous cu duons une boutellle
et bientôt je fus bors de danger. Je suis sûre
que j'aurais pu sauver mes chers enfants sij'avais
conn le remede.  Depuis co temps j'euploie to
4 Paln Killer " dans ma famiile exclusivement, es
plus je m'en sers et plus j'en suis satisfait, Ile
n'a pas son égal.

SARAH SANDERBERY, St Louis.
SETH W. FOWLE & Cie. Provriétaires, Bos-
ton.
À vendre, à Montréal, en gros et en détail,

chez MM, LYMAN & SAVAGE, No. 226, me
SL Paul; CARTER, KERRY & Cie, 184 rue 8t
Paul ; JOHNSTON, BEERS & Cie, Médical
Hall, Grande Rue Bt. Jacqueset L. J. LYMAN,
Place d’Armes.

26 juil—ei

 

Nous appeluns l'attention de nus lecteurs sur 7
l'avertissement de N, Ii. Downs pour rhuwmes,
toux et Loutes affections pulmoniyues. Tous les
droguistes de Montréal unt ce reméde en vente,
Jw De. Picault le vend en grus et en détail. Fs-
svês-eu uuc bouteille. En détuil, 25, 50 cent et
uéepiastre lu buuteille. —23 fév. 1835—a

  

Directeur et régisseur... M, J. W. Buextaxs. 

 

M.PAUL LABA remplira les rôles de PHIDIAS
et de RAPHAEL, qu'il à joué à Paris, au Théâtre
des Vaudavilles, pendant Cent Représentations,

Murs. BUGENIE SEN paraîtra dans les rôles
de THEA et de MARIE.

Mardi, le 98 Juillet,
SECONDE ET DERNIERE REPRESENTA-

TION DU DRANE EN CINQ ACTES,

LS FILLES DEMARBRE
Prix d'Adraission :—Boites privées, $4; Pre-

mières Loges, 75 cts. ; Loges de Familles 37}c.:
Parterre 25 cts. Un peut se procurer des loges

 

 

privées au Magasin de Musique de M. Herbert,
131 et 133 Rue Notre-Dame. Les portes s'ouvrent
à 8 heures dans un quart—le rideau se leve à 81
heures.

26 juillet.

 

VOYAGE DE PLAISIR

REPENTIGNY, VARENNE
Lu

BOUCH«:RVILLE.

LE vapeur TERREBONNR, Capt. Ma
partira du Quai Jacques-Cartier DIMANCHE, le
31 courant à UNE heure P. M. si le temps le per-
abr les places ci-dessus, arrétant à LON-
GUEUIL.

Passage nileret revenir 19. 3d.
La us banque do Hardy sera a bord,

 

MACHINESAFAUCHER
D'après le témoigonge de

Loqu ont assisté à l'Éssai fait sur 1-s Machines
à faucher, le 21 courant, pres de Bloomfield. C.
O., le tout se serait passé pour le mieux par raj-
port à ces instruments d'ageiculture. Le Comité
& accordé curame suit :
lo.—À ls Machine en fer, manufacturé par BD. |

P. Paige & Cie, Montréal, comme étant do
beaucoup moins de travail et faisaut l'ouvrage
bien mieux que tes autres.
2d.—A Ia Jointure joint, Machine manufactn-

rés à Brownville, New-1 ork, U. 0.
Montréal, 26 juil—di

rsonnes dignes de

 

  

CORBILLARDS OÙ CHARIOTS
Au No. à, Rue St. George,

PRES DE LA RUE CRAIG.

M. ARSEMECHAPELEAU
INFORME ses amis et le puldic en général qu'il
à constamment choz lui, au No. %, Îlue St, Ceor-
En de MAGNIFIQUES CHARIOTS, ou COUR
IULARDS, qu'il livrers au plus bas prix qu'en

sucune place, s1.c un vu deux chevaux, il peut
aussi fournir des RIERES, on CERCUKILS, de
toute sorte, GANTS, CREPES, CERES, &c,,
pour les éervices fmélres, Il fait aussi savoir qu'il
ensevelira tout humme ou eniant à demande.

26 juillet 1860,—ak

 

DISTRICT DE MONTREAL,

UNE SESSION DU QUARTIER GENERAL
de le PAIX ayant JURIDICTION CRINIXEL-
LE dans et Jour 1e District de Montréal, sera te-

JLnue an Palais de Justice, en ln cité de Montréal
le QUATRIENS four d'AOUT prochain à DIX
heures de l'AVANT-MIDI. Eu conséquence je
donne avis à tous ceux nni auront à pour-
œulvre Aucune personne maintenant détenue

VA prison commune de co District etd tous
188 nutres pornonnes, qu'cllen y solent présentes.
Je denne nussi avis d tous Juges de Paix, Coro-
naires et Officiers do In l'uix, pour le Distsict
suedit, qu'ils nient à s'y [rouver avec tous leurs
records, Indictemente ut autres doenments, pour
faire tout ce qui leur appartiendra où à chaeun
d'eux de faire dans leurs canacités respectives,

M. H. SANBORN,
Député-Shé

Bureau du Sherif, puté-Shérif

Puovisce pu Cawaoa,
District de Montréal.

Dans la Cour de Circuit
PUUR LE DISTRICT DE MUNTEHKAL.

VACANCE DU TSRNE LS July 1589,
Le vingtième jour de Juillet mil huit cent cin-

quante-neuf.

EN CHAMBRE,
L'Honorable Mr. Le Juge BanruzLot.

PRESENT ©

No. 116.
JOHN McDUUGALL, Fondeur en fer et fubri-

caut de moulins, de la Cité de Moniréal,
dang ls District de Montréal,

Demandeur,
v

GEORGE HORRISON, Commerçant, ci-devant
de la Cité de Montréal, ct actuellement ré-
sidant à Pike's Peak, dans les Etats-Unis
d'Amérique,

Défendeur.
IL EST ORDONNÉ, sur Is Requête de MM.

Bernese a Duxtix, Avocats du eur, en
autant quil appert lo rapport de Thomus
O'Neill, un des ruisslers dels Tour Bupérieure
du Bas-Canade, exerçant daus le District de
Montréal, écrit sur le Bref de Sommation émané
en celte cause, que le Délendeur à laissé son do-
miciie eu cette partie de la Province du Cauada,
constituant ci-devant la Province du Bus-Cans-
da, et ne peut étre trouvé dans ce District de
Moutréal, que le d:t Défendeur soit, par un aver-
tissement à étre deux fois inséré en langue an-
glaise daus le papier-nouvellrs de cette Cité ap-
pelé “ Montreal Gazette * et deux fois en langue
feau,aise dans le papier-vouvelles de cette Cité
appelé “ La Minerve ” notitié de compursitre de-
vaut cette Cour, et là de répondre à le demande
du dit Dersaudeur sous deux mivis aprés la der-
nière insertion de tel avertissement et sur le dé-
faut du dit Défendeur de comparaitre et de ré-
pondre à telle demande dans le délai susdit, il
sere permis au dit Demandeur de procéder à la
preuve et jugement comme dans une cause par
éfaut,

Par la Cour,
NONK, COPFIN & PAPINBAU,

a, cc.
26 juil

A VENDRE
AU moulin à scie du Soussigné, au village du

Sauli-au-Récollet, PLANCHES, MADRIERS de
2 et 3 pouces, de pin, tons embouffe si l'on
veut, CULUMBAGES, LATTES SCIÉES et
BARDEAUX ECIÉS.

B. PICHÉ.
Saut-au-Récotlet, 22 mara t&59—u

 

Liste des Lettres

NON RECLAMEES au Bureau de Poste de
Montréal, reçues entre le ler et le 15 Juillet
inclusivement.

Leschiffres indiquent le nombre de lettres à le
mème adresse. En demandant une de ces lettres
où devra spécifier si elles ont été publiées.

Ov"ze cetteliste une autre des lettres de vit.
est arfichée à l'entrée du bureau correspondant
aux mêmes dates.

LISTE DES DAM ES.

B
Bremond Julle Hestarash DilePhilomène
Brunet Mad Veuve Alexandre

c
Charlebols Dile Julie
Chaput DIle Delphine

Champagne Ms Onésinic

Derouin Dile Margurite i

Franche Madame Noé '

Gauslin Dame Pierre Ciogras Madame J

Lantier Dile Maroeline nero Miss Mary Ann
Letournesu Dile Kliss |Lévèque Dile Denis
Langlois Miss Frederick Leblane Miss Matilda
Lachapellu Ms Tousant Legaultdit Delorier Mad

Juseph
Papineau Dile M A Poirier Dile E
Perriu Dlie Eloive

Ray Dlle Soplie

Sorelle Metille

Trudeau Dile Louise

n
Richie Veuve Julie Po-
8 merville

T
‘Thébolt Miss

LISTE DES MESSIEURS.
A

Allard Xavier Allard Joseph
Ariel & Pesant Acbourg Norbert
Armout Xavier

1}
Beauchamp Aimé Rélaire Joseph
Beauséjour Joseph Blanchett Plerre
Blau Joseph Bragier J 8
Houchard G Boucher Norbert
Hourbonais Octave

c
Capps Grovanni
Champane Uyreile
Charboneau l.ouls

Casella Emmanuel
Champagne Joseph
Charette François
Charboneau Baptiste Charlebois F G
Cléments Joseph Courville l'ierre
Courville Germaln

b
Danscreau Pierre Daoust Alexis
Dandurand Roger Dennis Uctave Joseph
Delouchervitte J Motley
Derocher Joseph Denis François
Dubé Baptist Dupré D
Dufrens François Dhl Nestor
Duiresne Touseant Dupont et Dufebrre
Dubeo Joseph Durand H
Dupuis Alfred 1suplessis Jean
Dufois Josepli Dubeauit
Dulaard John

Fauteux Louis Fournier François
Fontaine Capt Gournier Hilaire

i
Gauthier Moïse Galibardie Maciro Àgos-
Usgnier Antoine tino
Gaudrie FR
Gervais Joseph
Urenier Olivier
Groleau Xavier

 

Caureau Capt Jos
teauneau Louis
Gurro Samuel

(Josselic aN
1

Hauser August Fennec Capt J. GG.

Jacques Olivier
K

Kiraunk Poul
1

Lamontagne Louis In jett Charie
Laland Olivier Labelle Nogint
Languedoc dit Lacost P Larrrence Olympe
Lacroix Louis Laporte M
Labay FF Lapointe Willlam
Lacaraire [sane Lamontagne Levey
Laveille Cyrille Leroux Victor
Londrorille Amien Leclalre J B
Lemoraux Bugene pre M

Mareatee Bernard Maran À BE
Martel Olivier Marchand Thoraas
Masson Edunard Marier J
Masiin Pierre Major Moise
Morcine Joseph

Oo
Oleadorfer 8

P
Fayette Israel Paquen Louis
Payette F. Cis Perrault Jos
l’epin Klzear Pesant Gilbert
Prevost Adolpe k

Revauld Edonard Fobere Hyacinthe
RoyJ B Rougesu Paschal
Roy André Ruseau Tousant
Richey Joseph s

Ranseville Joveph Hantell l'ant
Sicard Jean St Jean Louis
8t Louis I,

Tohy Monstenr Tourville Michel
Trudel J, 8. Trudelle Jose
Torcot Joan

v
Unna Adolphe v

Van Pelt J.J, Venne J. It.
Veginer Jear-Ble.

J. B. MEILLRVR,
Maître de Pate.

Bureau de l'oste, 7 Montréal 15 juil. 1860- of oniedai, oo jullie, 1600. y

 

COURSES AU MILE-E ND,

Remis pour cause de mau-
vais temps.

1LES COURSES qui devalent avoir lieu jes 26
#t 27 courant, son: REMISES aux 9 et 10 Aviat
prochain, pour cause de mauvais temps,

Plus amples détails dans une autre sononce,
J. = EMOND & C

Propriétaires.

 

  

Montréal,2¢ juills5:
—— -

=
Compagnie du Richelieu,

UNE ASSEMBLEE GENERALE SPECIA-
LE des Activnnsires de ln Compagnie aura lien
à aon Bureau, à Montréal, le PREMIER AOUT
prochain, à DEUX heures de l'apres-uidi, 1" ur
prendre en considération uve recommendation
de ses Directeurs pour la bâtisse en fer d'un ba-
teu d vapeur, ot pour autres affaires concerns
les iutérets de lu Compagnie.

Par ordre,
I E. LECLERE, Préat,

Ji. TERROUX, Sec. Trés.
Bureau de tn Compagnie du Richelieu, à

Montréul, 29 juillet $

 

 

 

AVIS PUBLIC.

Bureau de l'Inspecteur-General

DEPARTEMENT DES DOUANES.

 

 

 

Toronto, 15 juillet 1859,
LE Départementdos Douanes sura fermé pour

les affaires en général après SAMEDI, le VINGT
TROIS JUILLET, el serum ouvert de nuuveau

tr le transaction des affuires publioues à Qué-
be LUNDI, le VINGT-DEUX AOÛTprochain.
Toutes communications à ce Département de-

vront être ndressées à Québecapres le 23 cuu-
rant.

R. 8. M, BUUCHETTE,
Commissaire des Douanes.

21 juil—m
 

 

General,

Toronto, 21 juillet 1859.

LE Département de l'Inspectour-tiénéral sera
fermé pour les affaires généralement SAMEDI,
le VINGT-TROIS JUILLET, mais continuern
à rester ouvert pour le paiement des Wannasts
jusqu'à le liv du mui, Le Hureau sera ouvert de
nouveau Québec, LUNDI, le VINGT-DEUX
AOÛT

Toutes communications à ce Département de-
vront être adressées & Québec, apres le Premier
Août.

JOHN LANGTON,
Auditeur,

 

21 jull—m

 

Bureau dn Reeeveur-Generals

Toronto, 15 juillet 1859,

AVIS
EST par tes présentes donné que ce

ment sers fermé, pour 1a transaction des res
en général, le TRENTE JUILLET courant,
temps auquel le département sera transpurié à
Quéhee, et que les affuires di Hureau reront re-
prises, dans cette ville, le VINGT-DEUX AOÛT

chain.
pro T. [IARRINGTON,

D. LG,

tes

21 juil—m ee

COMMUNICATION
DIRECTE A LA VAPEUR

AVEC

GLASGOW
LIGNE ‘“D'ANCHOR”

bE

BATIMENTS A VAPEUR
FAISANT LE VOYAGE REGULIEREMENT

ENTRE

Montreal,Quebec et Glasgow

vi
* UNITED KINGDOM," Registre 1255 Ton, For.

ce 300 chevaux, 12 ans, À 1, W. MxlkLEaxIp,
Commandant.

* JOIN BELL." Itegistre 1101 Ton. 250 chevaux
12 ans, Romkur Cricurox, ei-devant du
“ Tree Hells, “ Commandant.

« LE JOHN BELL »
PARTIRA DE

EBEC POUR GLASGOW
MARDI, 16 AOUT PROCHAIN

Québec à Glasgote
#.sercsss 2221 $G0,00

Prizdu Passage de
Cabine. 
Cabite de l'arant....1200010000000 000 $45500
‘Froisième classe ( on v fournit d'abondan-

tes provisions et très-bien cuites)... . 825.00
Les Enfants en proportion.

XFrOn n'aura pas de lite à moine qu'ils ne
soient payés.

KJ"Il y à à bord de chaque vaisseau un méde-
clin expérimenté.

Pour Fret ou Passage, s'adresser à Rosent

 

Buaw à Cin, Québec, où
G. & D. BHAW,

1, Rue Commune, Nontréal,
MX. ROHKRT SHAW & Co.,

Québec.
« WILLIAM BOWEN, Ker,

Kingston.
« JOHN BROWN, & Coy

‘oronto.
“ GEO. T. NALCOLMSUN, & Co,

Hamilton.
J. M. T. HANNUM, Ker,

Otava
A. 8. SMITH, Ece,,

Londres
21 juil=nke _“ Le

LIVRÉS NOUVEAUX.
8.0

svensoscsccc h 9
par L. flupert,
3

Le Livre des Peuples et des Rois, par Char-
; JonHalntaekol,oo
'Kglise et la gue,
p HrdeceurJe Unie rita
rogrès de l'âme a vie spirituelle, par
le R.P. F. Wn. Faber. ? ves

Cours complet d'Histoire à l'u-
sage des C'olléjges et des maisons d'édiioa-
ton, par J. Mailer, T vols. in-13. 174

Lea Libres Penseurs, par Venlilot.. 386
Histoires, Contes et Nouvelles, parle Vicomte

Welsh, à vols, nel...Nn
Repertoire du Prètre, destiné à lui faciliter

ln réparation des sorments, par l'Abbé
Mulller, un beau vol. grand u-8........ 76
En vente ches

     

 

  

 

63

IL VIENT! IL VIENT! IL VIRNT!
LE VERITABLE HEPERTOIRE

MERVEILLES HUMAINES.

LE CIRQUEMAMMOTH
NIXON& GiE.

LE PLUS GRAND, LE PLUR BEAU, LE
MIEUX ORGANISE, ET SOUS TOUS

LES RAPLURTS LE PLUS
MAGNIFIQUE

TROIS JOURS SEULEMENT ! ! !

 

MARCHEA FOI.
Cemmençant

Le matin

MADAME MASSON,
Le seule Renysre au moude, conduisant

40 CHEVAUX ATTELES
A celte wsgnitique

VOITURE DOREE;
(Constroite par Fielding, roves, de New York)

dant seule et zaus | assistance dancun Ecuyer ou
Eeuyere,

  
aC————

UNE MERVEILLE EXTRAORDINAIRE
et particuliere à celte Compaguie, existe daus les
jeux du

BŒUF INSTRUIT, DON JUAN,

 

qui sous le contrile de son maitre ct conductenr,
siguor l'EDRO GONZALES,le fameux tmatado-
re de Madrid, accomplire une série de faits et
gestes indescriplibles. tien de cette sorte n'u ja-
mais été vu auparavant, excepté daus quelques
villes d'Espagne.

LA TROUPE

de Nixon et Cie, & été soigneusement cholsle
parmi les premieres compagnies équestres de
toutes les nations, en vue de donner exclusive.
ment des * spectacles nouveaux ct originaux.
Parmiles plus famenx on trouvera

LE GRAND MELVILLE,
L’Ecuyer Australien,

qui, suivant l'opinion du publie et de lu presse,
est reconau pour être le plue étonnant et le plus
habile des Ecuyers du wionde!

M. W. W. NICHOLS
le Merveilleux Ecuyer à veculons, autre célébrité
hypplque. Il exciters l'admiration de tous !

QUATRE BOUFFONS BANS RIVAUX
divertiront les spectateurs, Chacun d'eux est ua
phéaix dans l'art si difficile de faire mute 1a joie
et la gaité,

 

DAN COSTILLI,
le faeceur, nuesi spirituel et satirique qu'étonnant
sauteur et acrobaie,

THOMAS LENTON,

dont les exploits ont excité l'admiration de tout
le monde, sur les deux bords de l'A antique.

FREDERICK RENTZ,
le houffon américain eu

LE SIGNOR BLISS,

ie Louffun Itailen.
MARCHE AU PLAYOND

M. Paul, le célebre, Villuntre, lo merveillenx M
Paul marchera sur le plafond la tite en bus et les
pieds en haut !

MADAME MELVILLE,
du cirque de Melbourne, et

MADAME CAROLINE,

de j'aris et de St, l’ctershourg, necompliront les
actes les plus étonnants de l'équitation.

DE PLUS, DES ECUYERS UR LA SCE-
NE, NES MAITRES DE POSITIONS,

GYMNASTES, ACHOBATES,

trop nombreux pour être émanérés, appartien-
nent au Cirque Mammoth, ainsi quine winynifi-
que troupe de Chevaux et Ponies bien domptés,

UNE TROUPE MIMIQUE ENTIÈRE,

& ôté engagée pour une seule soirée, et représen-
tera lo gravd spectacle de pantomime, rempli de
fails brillants ou l'illuatration est complete, de
tours extraordinaire, de scenes grotesques et
amuzantes intitulé :

Le Hibou nocturne ou les Chiens

  

de Montargis,
A Pour ne exquinee des jeux eceniques, voir les
iches descriptiques. ]

 

Portes ouvertes à 2 et à 7 heures P. M.
Prix d'admission, 35 cents.
Cette Compagnie joueru aux places suivantes :

   
  

 

Longueuil....... coo 23 juillet
Nt, Johns. OUR 1
Bedford. Laon
Nelsunvi C30 0m
Qeorgevill ler août.
Lanstend 2 *

Coaticaol a €
LLER, Agent

18 jull—qi

Compagnie Royale d'Assurance
pt

LIVERPOOL ET DE LONDRES,

Carran--Deux millions sterlin et un grand
fonds de réserve,

DEPARTEMENT DU FEU.

Cette Compagnie continue à asaurer des bi.
tise et den propriétée de toutes descriptions
contre ler pertes et dornmages causds pac le fou
à des conditions les plus libérales
Toules ré-lamations Justes promptement ar.

rangées. sans déduction ou diminution et sans
référence en Angleterre.
Le fort capital et une direction judicieuse de

celte Compagnie assurent la plus grande sureté
À ceux qui désirent assurer.

   Beancheiain &Payette  #4 wnt 4 UT

TROISIÈME GRAND

 

VOYAGE DE PLAISIR,

COTEAUDU LAC,
Revenant par

Le Coteau, Les Cedres, Les
Cascades

L'AMKEN
du Canal de

 
  

    

LES RAPIDESDE LACHINE.
LE lwau Vapeur es de premivre class ST,

CaptTarsor, laissers le Faseiu
ine,

Lundi, le 25 Juillet conraut | MERCREDI, LE 27 COURANT,
a HUTT heures précises, allant jusqu'au COTEAU

NDING, descendant en reveusnt les magni-
rapides ci-dessus.

| 3 aUu excellent corps de musique «era à bord,
1 akuque loutes espèce de rafraichissements.
© Bitlet pour Le jui :nce— Vu Monsieur $1—Un
i Monsieur et une Dame $1 50e—Euluut hoc, que
Yun peut se procurve au bureau du

carr

. XN 

! part
   

 

; B, Des arrange:
wu travers les principales mes de Je ville, les guie 1x Compagnie du Chemin de Fer de M

te. Cu pourrs séjoiu
"ut par le train de dix he

| Comlex billets sont limités on fers bien de

   1
THON. MAXWELL,

31. François-Xavier,

 

1 ayant été pris avec
ontréa! et

le vapeur id en
   res,

s'en procurer an plus wi,
| Moutreat, 23 juil—u

  

   

 

csemeut,

THOMAS HOLSO
C.K. CHERRIER,
LOUIS RENAUD,
A, À, DUHION,
JL. BEAUDRY,
PIERRE JODOIN
1. HUDON,

LOUIS COMTE,
T. DOUCET,
V. HI'DON,
HUKERT PARE,
AMAI
J-HTE 1;

 

 

ques, le

crétaire, à Québec,

 

12 juil—ci

 

UN Institute
deux langues e!

 

Buceau.—21 juil
  

21 juit—tipp

secouft.

Avec
Une sallic
Pour la saison

Wood

Faucilles Aurutie chaige per “->4 on tra naparte,
I. Pehan, Aus
rt

os go wa

A

N,

,

BENJAMIN CONTE,

 

Toronto, 9 juil—11—hi

vIs
NOUS SOUSSIGNES, Frence-Tenanciers et

su fees personnes de la Cité de Moutrésl, donnuns
avi, parle présent, corfurnément aux disposi-
tious d'un Acte de la Légivlatire dela quatrieme
année, Guillaume quatre, Chapitee 33, intitulé :
l'Acte pour autoriser l'établissement de C'onpu-
Enies d'Assurance Mutuelle contre le Fen” qu'il
Y aurs au Bureau de l'Assurance Mutuelle contre
leFeu, du Comté de Montréal, No. 1

Montréat, MARDI
heures PM.
-TENANCIERS , et d'AUTRES

ES de In Cité de Montréal, pour con
{ext expédient d'y étal

gnie d'Assurance contre le
l'Assurance Mutuelle, suivant la

   
F

 

P. B. BADEAUX,
F. BENOIT,
GHS, 1. LxTOURNEUX,
ANTOINE BASINET,
DAVID PELTIER,,
6. L. ROLLAND,
CHB, F, PRATT,
it. BELLEMARE

 

   VICTOR BOURGE
3.-RTE. ROLLAND

ILE PREVOST, A, DUBORD,
EAUDRY,

N. B. DESMARTEAU,
DAVID LAURENT,

Montréal, = juillet 1859,—ui

RODIER, Je,
PAPINEAU,

. L' PERRY.

  

Departement des Travaux

Publics.

A WwW mn ==.

REST PAR LES PRESENTES
les Bureaus de ce Département
Toronto, peur la transaction dus affaires publi

 

t fermés

 

14 Julilet courant,

et seront OUVERTS & Québec lu

25 du meme moin,
1.8 et apres la date ci-haut mentionuéc, toutes

communications devront #tre adressées au Be-

JOHN RUSE,
Comuiissaire,

 

Dépatement des Terres de la
Couronne.

Toronto, ¢ juillet 1850,
AVIS est par le présent donué qu'environ

12,000 ncres de Terres de Ja Courunue, dans le
township de Leslie, Coruté oe Ponting, C. E., so-
ront offerts en vente a ceux qui sunt établis où
qui ont intention de le faire, le apres le tren-
tieine jour de Juillet courant.
Pour pacticulurité s'ndrerser à l'agent de Ja

localité G. M. Judgson, Kcr.… & Claredon,
ANDREW LUSSELL.

Montréal, Ÿ mai. 1869.

do

wosgarantie}
d'avance

Les personues disposant de leurs juments sorout
responsables du paiement da service.

Assislaut Cobiuiissaire,

Aux Commissaires d’Ecole.
Ecole-Mortele, 1
aut fait un cours

aire une place. S'udresser, frauc de port, à ce

  

Organiste demandes.

ON DEMANDE pour lu paroisse de Ste. tie
nevieve,fle de Montréal, UNE ORGANISTE
pour toucher l'orgue de l'église. Klle trouvera
à enseigner u plusieurs éle
Mosslre J, M. Lelebvre, curé du dieu.

es, Sndreswer

 

à PENETALON!
M. MUGHES, dela cote St. Louis a lnporté

de in l'ensylvanie un JEUNE ETALON, le

ROYAL CHARLIE,
ds In race justement célebre dry chevaux du Col.
Bingliam, de cet Etat, 1 a eu cing aus le prin-
tems dernier. I} est de couleur bal pommelé avec
Celnière noire. C est un trotteur de premiere fur-
er parfaitement sains et exctopt de tout défant.
RUYAL CHARLIE sera teau pour juments

aux étables du suussigné chaque jaur du ln see
maine, excepté les mardis ob vendredis où on
nurra le trouver entre les heures de 9 A. M. et 2
, M. & Vauberge de J. Villencuve, marché Hon-

CONDITIONS :
rantle. . .

{

 

  

JAMES HUGHES,
Cote Bt. Louis.

PAITES par Manny avec les améliorations de

Hooniek Falls, E. U.
Ces machities ont pris leg prix ces deux anuées
dernières, aux essais chas Jus, Logan, écr., ce
qui montre leur supériurité.

—acssii—e
Faulx coupantes “silver steel ” meilleure qualité
Manches de faulx, toutes qualités

do
Javelliers avec leurs faulx, de forme les plus ape

  

 

GEO. HABAR,
Body eut Sie Fans

   

blir une l'oupa-
ur le principe dn

20 Viet, Chus-

PUNNÉ, qu

sédant les
tutes, dé.

PAR A. BRYSON § Cix
QUINCAILLERIES

VENTE PRIVEE
DIFFERLNTES eousignations formaut un

wontant considorable d'urticle des BIRMINI AN’
SHEFFIEID, et AME AINS aiusi que de
RTs articles, à veute privee, àdes prix réduit
«us couditions ordinaires de crédit

ALEX BRYSON & Cus,
Envanteurs.

 

  
  

 

1 juin.

Commission

BATISSES E PLATT,
NO. 277 RUE ST, PAUL.

ADJOIGNANT LE

11 juin

 
 

MAGASIN D'OUTILS

AFFAIRES
D’ENCAN ET DE COMMISSION.

LESoussigué offre ses services à ses amis et
au public duns la ligne d'Eucau et de Curmis-
sivn vt sollicite leur patronage—Il à loué, com
me salles de vente, len Lasisses No. 273, fesant
front sur la rue Si. levant occupées par
MM. Law, Young & Cu, et joignant le magasin
d'outils tenu par lui, lvsquele, avec le lien dems.
magasinage de premiere clusse of la vaste cour
en arriery, formant les préiiisses lus mieux adap-
tées à ce guare d'affaires, qu'il y mit davs la ville
de Montréal.

Atiude distioguer ce goure d'affaires de ce-
lui qui concerne sun iuxjauin d'outils qui sera
continué comme auparavant, elles seront con-
duites sous les nom et raison de ALEX. BRY-
SUN & Co.

 

 

   
 

  

 

  

ALEX. BRYSON.
T mai

A vendre ou a Echanxer.
LE Sonaviqué offre à VENDRE ou à

m ECHANGER pour un LOT de VILLY,
un beau lot de were situé à la Longue.

Pointe, à 5 willes seulement de Montreal, bâti de
maison, grange, écurie, remise ot compliant d'ar-
bres fruitiers. Ce tot qui mesure sept arpeuts est
tout de terre blen engraissée 94 peut cuuvanie s
un jurdinier.

l'our lex conditions, s'adresser sur les lieux où

JEAN BENOIT,
Rue des Commissaires, =4.

Montréal, 12 juil

“ DOCTEUR J. A. LAPIERRE,
RUE ST. URBAIN, No. 17.

Moutréal, #9 mai—amk

ain Gh sac
LE Soussigné a l'honneur d'annoncer à ses

numbreuses pratiq) taux citoyens do Mont-
réal, qu'il west décidé à faire de grandes amé-
liorations 4 sa boutique de boulanger et tout en
continuant comme par le passé à vendre du

PAIN BIS
qu'i la sollicitation de ses amis il aura consta-
ment chez lui et fora porter à lomicile du

PAIN BLANC
de premiere qualité étant fait avec de Ia farine
la plus live.

Il saisit cette occasion pour remercier les per-
sonnes qui ont bien voulule favoriser de leur pa-
dWunage et il ose espérer en apportant toute ls
diligence possible et le

Bas prix de son Pain,
mériter une part de l'encouragement du public.

6TRUTEAU,
No. 8, rue Dorchester, Fanhg. Québec.

Montréal, 14 juin

  

em wren ome ca emem

SALON EMPIRE
HOTEL ET PENSION

TENU PAR

J. B. EMOND,
RUE BUNSECOURS, MONTR AL

LE PROPRIETAIRE de ce bel Rtablissement,
qu'il vieut de meubler avec tout lo

LUXE ET COMFORT DESIRABLES,

est prêt à recevoir les voyageurs qui voudront
bien l'honorer de leur patronage.

Îl one na flatter, pur an ctualité, ls régule
rité du service, el la politesse de ses empluyés, de
biériter une part do l'enconragement du public.

TAHLEF D'HÔTE, DE vw. A. M. À 106 PM
Servie avec recherche.

Elle offrirs aus gourmets, les METS les PLUS
CHOISIS,toutes les primeurs de lu saison ct les
feuita ire plus savoureux,

LA BAR
Sera pourvie dos Tiqueurs les plus chojaies,

Vins, Fau-de-Vie, Cienisvre, Champagne, Lic
queurs françaises, &c., Cigares du premiere qua-
lité, &e, Kc.

JEU DF QUILLKS
Ce jeu est entierement séparé de l'Hôtel, tenu

avec le plug strict décorum; el ne peut wulivinent
incommoder les voyageurs.

Montréal, 3 juin

PSS

Ligne americaine desteamers

LIGNE JOURNALIERE POUR

OGDENSBURGH

Ayant connection avec les Vapeurs
sur le Luc Ontario el les routes
pour toutes les pluces dans

l’Ouesl.

Les vapeurs de premiere classe
WELLAND ET OTTAWA,

furmant une LIGNE JOURNALIERE lnissant Ie
Bassin du Canal u 8 heures A, M., et Lachine à
l'arrivée des cliars ; laineant la Nation d= la roe
Bon ute «10 heures,—arm-tant à Beanbar.
aofs, Cotewr, Cornwall, Dickinson, Luding,
Marsishurgl, Mathilda, Prescott, et se juiguant à
Ogdenabue;h avec les minagniliques vapeurs des
Lacs, le

NEW-YORK ET NORTIIRNER,
royngeant à Brochville, Toronto et few istondie
rectetsent el dv

BAY STATE,

  

 

i

 

 

 

 TT PT ONTARIO,
Machine pour conper le thin CATARACTon na

MIAGE.
et grains de toute sorte, voyageant sur la côte aud,—areetant a Brack vile

le, Mueristown, Alexnndrin lay, CU
Vincent, Kingston, Sackett,
Rochester, Turonte et Lawiston.

Cette ligow présente toute l'uisance, lo oom-
fort, &e., aux touristes, et elle est en même temps
14 ligne qui voyage au meilleur marché et avec le
plus de rapidité.
Kd"Lue pnssagors prenant fes chars à 7:13 A.

M, au Dépôt du Grand Tronc, arriveront à
Brockville à tempe pour prendre les steamers
vi-dessus et arrivent n Torunto et à Lewision le
matin suivant, & temps pour se joindre avec
toutes les mutes Je l'Ouest,

 

prouvées Pour autres informations, sadrese 4
Fourches en cast-rteel de toutes JANES HOUGHTON,

listeaux 4 cheval et toutes sortes d'articles pour sh, Granie Rue St. Jacques.
l'usage des fermiers Ou an Bureau, bas de la rue Mc(Hll & JCM: MeNARTIY,

| Avene00 QUE : ’ \

ALEX BRYSON & IE, |
Encanteurs el Marchands @ vanisw de bibliotheques, Ac, ke,

===

VENTE A L’ENCAN.
PAR IL J. SHAW.

LE BOUSSIGNE & en maia pour VENTE
PRIVEE une grande variété de MEUBLES DB

AGE et Articls de cabiuet, des Ateliers dus
l‘éuiteutiaire Provincial, à Kingston et de la
grande manufscinre de Wim. Drum, de Québes,

da

  

Alusi que différentes autres muuufaetures
meubles de ménage.

Cette variété comprend des Sofas st
Csuscuses, CouchesChales Hasseem
jantes, Chaises en crin, on damas, &¢., beaux
its français, do à bon marché, Chaises en
erdinaire, do de cannes, Tables à diner, de
centre et de passages, avec Chaises, Chaises mn
bureau, Lavemaios, Commodes, Pupitres pour
Bureaux, en noyer et en chime noir, une grande

i Lew articles ci-dessus sont manufacturés du
meuilleur bois sec, Aeajou, (‘héne, Noyer Noir,

| ke et seront veudus plus bas que le prix coutant.
e soussigné & eu main Litsen F Hronsés,

Matelas de es bison Foret
té de l’urls de Cuisine,
lieve do In semaine, tous les
MIDI,

H. J. SHAW,
Fneanteur,

ViveleVieux Remode
bu

VERMONT CONTRE LA TOUX (
ELIXIR BALSAMIQUE

VEGETAL DE

N. H- DOWNS
Nous devons dire que cette médecine s’est

e duns toute Is Nouvelle Angleterre, pen-
s de trente ana, et qu’elle toujours dons
re sutisfucti ceux qu” ‘en ont fait

3

  

 

  

Clatmbres Cominerciates,
Rue Ni. François-Xavier,

Montréal, 7 juin 1858.

 

  

    

   

  

et aux Agents ou Propriétaires qui s'em-
ont de | satis fai due dire de plus t

us faut-il usgra b rempli de certi-
WIE que personne ne lit à vous laut quel-

| que chose de plus y € cela, demandez à vos vois
vins qui unit lait conge de ce médicament, et ils

| vous aisont qu’il ent le meilleur reméde contre
lu Toux, 1e Rhume, les Fluxio Croup,
VAsthine, et toutes tes Maludi Gorge, de
lu Poiliine et des Poursions, mal i
tendent À la Consotnption, Ach:
vous vonteute, Veuillez onretour, le recommean-
der à vos amis et connaissances ; et rappelez
vous que, grand vous trouverez un médicament
qui cemplit tout ce qu’en disent ses propriétaires,
th eat de votre sutétôt de ne jamais changes pour
unarticle qui peut être inférieur.

Si vous voulex essayer PElixir de N. H
owns, et et où ne le tient pas dans votre lvca-
Kité, priez votee Droguisie ou votre marchand
Wen demander ‘ue petite provision à tmes
Agents: I. E. PICAULT & FILS coin des
rues :e -Dame et Bousecour ; LAMP-
LOUG & CAMPBELL ; 8. J, LYMAN & Cis.,
et E. BUMAN & JOHN BIRS & Cre, ( Médi-
eal Hall.)
LE PRIX DE CET ARTICLE EST DR bu
CENT A UNK PIASTRE LA BOUTEIL-
ET POUR LFS BOUTEILLES D'ESBAL
2 CENT.

quelques mois seulement nous avons
u'eilles d'essai, et nous "avons fait

uhn que vous puissiez essayer cet exce'lent re-
méde à peu de frais.
Hy a eur je mi

fabriqué par J
mais il

 

      

  

  

  

  

  

 

 

   

   

 

  

 

   

main ds N. H.
‘encre rouge. C’est

façon on peut farilement la reconnal-
‘ue ous venons d'indiquer, #1 par
est marqué 37} et 75 cents la bou-

urellement, le dit Curtis n°ose pas le
siguer du nom de N. H. Downs, paree que ce
serait we fe ' ‘ des c

renez qui je la contrefaçon de Jasper Cur-

tis! Rappelez-vous que I'Elixir véritable est
garran, et signé de mon nom, à la plume,

Hou! d i 25 cent.

 

     
- HB DOWNS

A VENDRE,
Fauls de ‘* Moore ” de cast steel ct américais

tes «le toutes longueures
Faucilles «le toutes qualités
Manches de faulx de toutes sortes
Pierres à faulx, Moules, ltateaux, Grattes,

Fourrlra, Fer en barres, Acier, Clous, Vi
Peintures, Fer-blane, Tôle et un Grand Aosorti-
ment de QUINCAILLBRIE toujours à des nix
TRES-MODEHES.

T. 8. BROWN,
269, rue Bt. Paul,

8 juil—se

AVIS,
UN INSTITUTEUR récemnient qualifé pour

ECULE-MODÈLE FRANÇAISE, ayant ie
l'Anglais aux Etats-Unis et pratiqué purfurs
années d'enseignement dans des institutions An-
laises de Montréal, désire ubtenir une aituation.
laire libéral,
S'udresser à ce Bureau,
12 juil

 

 

Noumixsions pour Bois de

Chauithge.

DES SOUMIBSIONS CACHETÉES seront
reçues au Bureau de l'oste de Montréal, jusqu'au

ler. Aout a Midi,
pour fournir CENT CINQUANTE CORDES
DE BOIS DE CHAUFFAGE, meilleur ERA-
HI.R du lisut-Canada, de pas moins de 4 Lind
de la pointe à Is coupe, à étre livrées. cord
pitdes dans le bas duait Isrirvau, aux lépens du
Contracteur, sujettes à être inspectées par une
personne compétente, nommée par le Départe-
ment pone cette lin,

J. B. MBILLEUR,
Muitre de Poste.

fu

sigués donnent avis id leures
u'ils unt vuvert up Bureau au

1misanires, vis-d-vis le Basin des Va.
irs de Québec, od ils recoveunt des ordres pour
irs HOSNE ALE, WHISKEY AC.

THOS, & WM. MOLSON & CIE
tl wal-tmk

 

Tureau de Poste,
Montréal, 14 juil. 1859

LES Su
ques
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VILLAS ETRESIDENCES.
LES Sourslunés sont chargés de recevoir des

offres pour l'acquisition des TERRAINS A
BATIR, actuellement vucupés par le major.
éynéral Ord.

Aussi l'agréable lot de Villa adjacent, situé
sur 1a rae Naerbrooke,

Les conditions de paiement seront LIBERA.
LES,

JOHN LEEMING & Om
Montréal, 1 The
—

Aux Commissaires d’Ecole.

UNE IMMOISELLE qualifiée pour tenir une
Ecole Klémentaire, offre ses services. 8
à Monsieur le Curd on à F. X. VALADE,à Lou-
gneuil-=14 Juit—aip

 

Chantres demandes.
ON a besoin de bons CHANTRES pong Tele

se paroissiale. S'adresser au Séminaire, à
Prévost, Pire

i4 Juin.

  

 

A LOUER,
Possession au ler Mai 1859.

CB BLUO de RESIDENOBSdernié-
rement construit, le propriété de Ho.
norable T. J.J. Loranger of sited mur

Ia vue Craig, en face du Querré Viger.
S'adresorr as Barean do ;

LIZLKXGET, FUEREA 
—u—emq eee à
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/ lyETALON!
M. BUGHES, dela côte tit. Louis « importé

de la Fousyivanie un JEUNE ETALON,lu

- ROYAL CHARLIE,
da la racejustement côlebre dus chevauxdu Col,

Blagham, de cet Etat. Ila eu cing ans lo priu-

terms éarcier. 1! est de couleur bai pomuielé avec
O riniére noire. C'est un srottourde prowlre fore

parfaitement sains ot exesupt de tout détaut.
*ROYAL CHARLIE sera teau pour Joos
aux étables du soussigné chaque jour de la se-

maine, excepté les mardis et vendredis où on

era ie trouver entre les heures de 9 A. M. et 2

Pi à l'auberge de ML Villeneuve, marclé Jlun-
secours.

CONDITIONS: no

Avec DUO 220000 00cstnen ca 0000008
Une lie sans garantie } . 4

Pour le saison d'avance §....... 8

Las personnes dispossnt de leurs juments seront
responsables dt ment du service,

paie JAMES HOGHES,
Côte Bt, Louis.

Montrés!, Ÿ mal 1859.

 

A LOUER,
Possession qu ler Mai 1859.
CE BLOO de RESIDENCES dernid-
rement construit, le propriété de l'ilu-
norable T. J.J. Loranger et situé sur

la tue Uraig, em face du Quarré Viger.
S'edresser au Bureau de

LORANGER, FRERES.
Neatréal, b fév,

LES Soussignés donnent avis à leures prati-

ée ot ais quilsnt ouvert un Bureauan No.61

ve des commissaires, vis-à-vis le Basin des Va-

surs de Québec, où ils recevront des ordres pour

law BONNE ALE, WHISKEY ke.

THOS. & WX, MOLSON & CIE
31 mal—tmk

ECSEDERBRANWN

VILLAS ETRESIDENCES.
LES Soussignés sont chargés de recevoir des

offres pour l'acquisition des TERRAINS À
BATIR, actuellement occupés par le major-
égnéral Ord.

Aussi l'agréable lot de Ville adjacent, situé
sur In rus Sherbrooke.

Les conditions de paiement seront LIBERA-

° JOHN LEEMING & Cm.
Montréal, 17 fév

 

 

Aux Commissaires d’Ecole.

UNE DRMOISELLE qualifiée pour tenir une

Reols Elémentaire, offre ses services. S'auresser

& Monsieur le Curé où à P. X. VALADE,à Lon-
guevil.—14 juil—sip

Chantres demandes.
ON a besoin de bons CHANTRES pour l'égli-

8e paroissiale, S'adresser au Sémivsire, à M
Prévost, Pue.

Lé juin.

LE Soussigné 6 l'honneur d'aunoncer à ses
nombreuses pratiques et aux citoyens de Mont-
réal, qu'il s’est décidé à faire de grandes amé-
Torations à sa boutique de boulanger et tout en
continuent comme pur le passé à vendre du

PAIN BIS
qu'à la sollicitation de scé amis il aura consia-
ment chez lui et fors purter à domicile du

PAIN BLANC
de première qualité étant fait avec de la farine
a ï us fine.

1 saisit cette occasion pour remercier les per-
sonnee qui ont bien voulu le favoriser de leur pa-
tronage et il ose espérer en appurlant toute le
diligence possible et le

Bas prix de son Pain,

mériter une part de leacouragement du public.
A. @ TRUTRAU,

No. 86, rue Dorchester, Faubg. Québec.
Montréal, 14 juin

mess comme mers Gt

SALON EMPIRE
HOTEL ET PENSION

J. B.EMOND,
RUE BONSKECUURS, MONTR AL

LE PROPRIETAIREde ce bel Etabliscrment,
Qu'il vient de meubler avec Lont le

LUXE ET COMFORT DESIRABLES,

est prèt à recevoir les voyageurs qui voudront
Diet l'honorer de leur prtrs

11 use we flutter, par sag
rité du service, et in
mériter vue part 6:

TABLE BHOTE, bE M À wat.
Servie avec revherche, |

Elle offrirs aux gonrmets, les VITS be PLUS
CHOISIR, toutes les prisuvure de Lu saêson ec te
fruits les plus aavonteux,

 

 

 

   
    

 

alité, lu réguise
te ces upiloye
“ment du qu   

  

  

 

  

AR
ra Jra plus choisies,
re, Champagne, bie

queurs fran red dv premiers crus
lité, ke, ke.

JEU DE QUILLES
Ce jeu est entierement séparé del'Hôtrl, tenu

avec le plus strict décor; vt ue peut nullement
facommuder les voyageurs,

Montréal, 3 juin

AEIOHS Ie

Ligne americaine de steamers
LIGNE JOURNALIERE POUR

OGDENSBURGH

Ayant connection avec len Vapeurs
æur le Lac Ontario et les routes
pour loutes les places dans

l’Ouesl.

Les vapeurs de première classe
WELLAND ET UTTAWA,

formant une LIGNE JOURNALIERE laissant io
Basels du Canal & 8 heures A, K., et Lachine à
V'artivée des chars ; laissant la Station de Is rue
Bonaventure à 10 heures,—arrêtant à Lesubar-
nols, Côteau, Cornwall, Dickinron, Landing,
Notrisburgh, Mathilda, Prescott, et se joignant &
Ogdeatburgh avec les magnifiques vapeurs dus

208,
NEW.YORK ET NORTIENER,

woyageant & Brockville, Toronto et Lewiston di-
rectement et le

    remède cornposs avec lequel ous BOLE «
de fane imel; doit pemathle, Clestun

te Pare. vou.     

  
  

biné avec d’anties sub:
révulsve encuse qius glande de à
tituer un au*udote cificace pour |
la Saisapareille guérit ordiiai
Qu'un pareil reméde est nécce-cire à ceux qui
souffiert des affections Écrouelleures et ie res
Made qui cilertuera leur eeu rendra un immense

service À vue gramle partie de nos caucstoyens
Ce que peut faire cette co:nj'ostion pour guérir,
onl’a prouvé var lexpérieuce saus les cus les
plus mauvais des malsuies suivantes :

 

  
       

rouse irs,
vitre, eye

fleclions eau-
névralgir où

jyapa prie el in Digestion,
pète, démuz-geaison, où le feu de Ste.-kose

st. Antoine.
e composition sert beaucoup À raflermis

par le inercure,

tie douloureux nébii
brysi
ou d

  

tes humeurs qui eucufent dacs ie sang é
cette époque, Lodfé expulsion à temps lait
avort$ lu germe d'une {mle de boutons Ka
jaisant usage de ce remède des muttitudes d’in-

se sauverunt de inuladirs graves, quel»
i:curables ; ainsi que des uicéies qui en

sont aouvent la suite. Euployez-le. Puritioz
le sang ; faite disparaître les sources d’impureté
dt #'y Forment et qui donnert nasssance aux
buuto.6, éru;tivns de toute GBIUre Yui viennent
enlullir la pray en ment'aut la vie en danger.
Punitiez le sat, Clrique fois que vous le pouvez
dégage 2 es vaisseaux aol-gruins de toute o-truc-

 

  

 

  

  

   

 

santé. Ceux qui
se puiifier leva:
tours: Mais les seepitions sont déror-
données, quand te cours des artéres est irégu-
lier, tu santé fritrit quoique, prut-êter. le
tient s’en apriguive pas immédiatemen
oa taed, le rystéme ’ebiani-ra, Péconomie s'sle
liéniera et toute la muciune sécevra un choc te:«
rible, sauvent mortel.

la dalseparcitie à une grande réputation mé-

rités. Elle réuseit adrirablement à epurer le
sang. Mais vn Lrompe les gene en la proparant,
en partie pures que la déogue, ellv-même, n'a
pas toutes les vertus qu'on lui attribue st en
partie parce que beaucoupde préparations done
ndes comme en 4tant des extraits conceutrés ne
contiennent que peu des verlus de Ja Sulsepu-
veille, quand Ils en contiennent.

Durant les dernieres années on à trompé le
publie uvec de grosses bouteilles, en prétendant
donner vn quart d'extrait de Suiseporeuie pour
an doller. La plupart de ces bouteilles étaient
des fraudes commises contre le malude; car

elles ne contenment point de Salsepareille, sou-
vent même aucune propriété curative. Aussi
l’usage de ces bouteilles à t-il été suivi par le
désappointement et même par des duuleurs
nipüs 11 8 été cause que la Saisepuroiile est
tombée en diserédit, et que l’un dit que c’était
uns duperis. Cegendant le véritable enmposé

de Salsepareille vst un remade supérieure, res
connu et approuvé par les hommes «le l’art les
pius compétents, et nous avons l’assuratce qua
celui que nous offrons au publie est ur, et qu’il
a des vettus icréaistibies pour guésir les toule-
dies que nous avons mentiounées* Afin de »°
surer que ret untulote produirs son «fle, 11 faut

s'en 361 vir judicieusement et suivant la presciips
tion.

PREPARE PAR
LE DR. 4. C, AYER ET CIE,
LOWELL, MASSACHUSETs.

Priv: $1 par bouteill; six bouteilles
pour 85,

Le Cherry Pectoral d’Ayer
d'est acquis vue telle renommée pourla eure

de tutes los maladies de ln gorge et des nous
mons qu'il ue nous est point du tout nécessaire
de rappeier ses vertus aitout od il a été em-
playé comm- il n été longtrmps en usage dans
Cetle nection ROUS n'avons QU'À RESUrEI Lez gens
Que ses quali ét ont été envore développées, #t
Qu'il peut “aire pour le soulagement tout ce gu,
est possible,

1s Lt vigoureux doivent

  

 

 

 

 

  

6, quand où la prevd au printemps. Elle CUNNECTION A GGDENSBURGO AVRC LES

Cayt, C8. DEWITT, Laissera te Hassin du l'u-

tion si Vous tenez à Votre brauté et à votre |et VEXDHEDIS matin a HUST heures A, M, et

veulest prolonger teure [fa rue Bonaventure à 8h, 45 À, M. arrbtant à

suit, coute suit:

Tous les Jundis à 5! heures, À. M.

Tousles jours à if heures, P. M.

 

LAMANERNE:26 JUILLET 1859.

Machine pour couper le foin

et grains de toute sorte,
FAITES pur Manny avec les améliorations de
Would

Hoosiel Falls, E. U,
Ces machines ont pris les prix ces deux années
dernieres, aux cassis chez Jus. Logan, éer., ce
qui taontre lour supériorité.

AYRE] i=
l'au!« coupautes * iber steel ” uwilleuce quuliie
Mauches de fauis, toutes qualités
Fancilles do du
davelliers avec leurs fauix, de forme les plus ape

prouvérs
Fourche cuat-stee] de toutes expeces
Rateaux a chevalet tuules sortes darticles pour
l'usage des feruriers

GRO. HAGAR,
302, rue St. Paul,

 

19 juin—cu

LIGNE AMÉRICAINE,

BTEAMERS DE PREMIERE CLASSE
DES LACS POUR TOUS LES

PORTS SUR LE LAC
ONTARIO,

ducs
LLAND, 

LE Stenmet de première clusse WE

nat de Lachine, tous les LUNDIS, MERCREDIS

Lateline à Larsivé du train gui laisse le déput de

Heanbaruoiz, Cutesu Landing, Lancaster, Corn-
wall, lirkinson Landing, Morrisburg, Vonks

Lurgh pour joindre les ligneci-dessus,
Le fret est pris à bon marché.
Pour fret on passage .‘adressar à bord où à

JUHN McMARTIN,
Agent,

Bureau, Pled de 1a rue MeGill, Montréal.
3 juin.

ie vapeur TERREBONNE,
CAPT. VOLIGNY,

Voyagers, à l'avenir, penduntle reste de la sai-

DEPART DT. TERREBONNE,

Mardis » 5 “
ot Jeudis @ wy # “
“ Veudredisu 5 “ "
“ Samedisd 5 «“ «

DEPART DE MONTREAL,

24ma-x

Compagnie du Richelieu.

LIGNE QUOTIDIENNE

 

> M.
VAPEUR NAPOLEON, Capt. P. COTTE,

les mardis, jeudis et samedis à 6b, I'M
Lu Compagnie du Richelieu n fuit des arran-

pements avec 1a Ligne Canadienne de Vapeues
Ucéaniques par lesquels les passaçers Inissant
Montréal pour l'Europe les Veudredis soir sont
ncurée d'être À temps pour le Vaisseau d'outre

 

 

 
POUR LA CURE

De ta juunisse, dyspeptie, sadigestion, dis
seuterie, désordie de l'estomac, Erysipèle-
tnaux de tdte, eoliques, raumatinmn, éruptions
et maladies de la peau, affctior s dufoie, hydro-
pisie, dartres, tumeurs, affections des glandes,
vers, goute, nevialçie, bonnes comme diguatilet
purifeatevr du rang.

Elles sont entouriéés de aucre, de façon que
Ia personne la plus sélicate peut les jrendre
avec ploisir, et c'est le mvitleur 1eméde de Jue
mille possible,

Prix 3 25 con's la boîte; cing boites posr une
st,
Un grand nombre d’ecciéniastiquen, médecina,

hommes d'elal et personnages étninents ont près
14 leur nom pour attester j'utlté suns pareille
de ce remède, pace ve nous perinet pas

d'insérer Ici ra cerlifieats. Les agents cr
dessous désivnés fournissent gratis notreAle
manuch American "où rlieu nout données ; avec
la description des affections ci-dessus et du trais
tement à suivre pour leur cure.
Ne vous laissez pas duper par des marchands

sans principes qi verdeit des préparations
taauvaises, Demandez vellve du DA. AYER et
n'eu prenez pus d'autos U sant anx malades,

 

  
  

  

    

  

 

  

toute "assistance puxsible el ils Pauront.
Nos reme les sont ven:tis, où prus et en détail
LY MAN BAVAUR & (ig, Droguistes,

drogitsstes « Mantréal, Québec,
«2 $t, Seat et partout.

   
  

   
  

States

COMPAGNIE

D'ASSURANCE-« «COMMISSION
DU GLEAT WESTERN.

BORHAU EN CHEF—Bütissee de la Compas
gnie, 403, Walnut Street, lP'hiladelplue.

Hn, €, C. LATHROP
TAMES WKIGH

Carper antorisé, £3500 000, Acrtr, euslelà de

$I0VUU

 

 

 

Assurance Maritime ot contre le Feu

RISQUES MARITIMES SUR CARGAISON
ET FRET,

Agence generate au Canada,

18, Grande Rue St. Jacques, Montcéal.

Barean Locut da Canada,

{ Autorisé & régler toutes ley 1éclamations pour
pertes en veriu des polices emauées on
Canada, }

L'Hton, LT, Dnumwoxb. M. P. P., Président,

“Thounes Marlerd, Fer El 8, Freer, Fer.

Gordon McKeuzu, Ker.

|

8. IL, Vhompson, Ecr

Leannen Winniae STANN, Secrétaire,

BUREAU DE REFERENCE, QUEBEC.

. GG, Pemberton, Ecr

|

fssie Gaudry, Fer.

Jon Gillespie Ker | William Withall

BUREAU hE REFERENCE, OTTAWA.

Jamen Stevenson, Kcr.

|

E. McGillivray, Eer.

Edward Griffin, Her, Josaph Aumond, Ecr

Pillules Cathartigues d'A yer l'arrivée du Vapeur de Montréal,
mer qui quitte le Jendemain, re dernier attendra

JOSEPH LEVY,
Agent

Bureau de le Compagnie du Richelieu, !
Montréal, 17 mal, 1889.

 STERNDONT SILABERRY,

mans
CAPT. J, H. DEWITT,

EN MONTANT:

Laissers le Bassin du Canal TOUS LES

MARDIS ET VENDREDIS,à 2 houres, ». M, et

Lecbine, à l'arrivée du Train de 5 Treures de

Montréal, arrêtaut à CILATHAUGUAY, BÉAU-

HARNOIS, ST. TIMOTHEE, VALLEYFIELD,

COTRAU LANDING, PURT LEWIS, LAN.

CASTER, BAKER'S WHARF, CORNWALL

ST. REGIS, DUNDEE et FORT COVINGTUY

EN DESCENDAN
Laïssera DUNDEE TOUS LES LU

JEUDIS à 5 arrôtant aux Purta ci-dessus.
l'ourle F t Paceaye, s'adresse à bord ou

au Bureau, pied de Inrue McGill,
JOHN MoMARTIN,

Agent.
Montréal, 23 avril—zx

LIGNE D'OPPOSITION
POUR QUEBEC.

Le Nouveau Vapeurdeire Classe
“ COLUMBIA *

CAPT. L. COUVRETTE,
À cutomencé ses voyages réguliers à Québre

armélant aux Dorte intermédiaires,
baissant Montréal pour ,Repartant de Québue

   

  

 

DIS et

 

  

Québec pour Montréal.
Tuus les Mnrdia Tous les Lundis

Jeudix Mercredia
Hamedis Vendredls

à 6 heures P. M, À 4 heures P. M.
l'e vapeur nirst pas aurpassé en RLEGANCE,

CONFORT, VITESSE ET BURETE
Pur fret et passage, #'aslresser à bord.

LOUIS PERRAULT.
7 Juin

PAPHTERIES |PAPETERIES|

 

de Rigaud, ay
valle, Mathilda, Prescott, ot mrivant un Oglenss

|

campagne, 8 ~TABLI

coins des Ruse McGILL et LEMOINE.

tout dans le dernier gout,
A :5 POUR CENT A MEILLEUR WARC

QU'AUCUN FTABLISSEMENU.

21 mal.

POELES DBFANTAISIES!| tospecs
(SIMPLE ET DOUBLE, )

DEPUIS 1} à 44 PIEDS oz LONG,
sun

O'AUSSI BEAUX ET SOLIDES PATRONS
QUE L'ON PUIs0E SE PROCURER EN CANADA.

DARE
Montréal, 10 nov

EAQLE-HOUSE,
PENSION FRANCAISE,

Knovignure Clay et Main St. Charles, Mo.
TENCE PAR

J. KREMER.
20 svril—tmk

LE Dr. LaROCQUE,
 

GRADUÉ DU COLLÉGR MeUILL, el-devant
« une pratiote de 12 nos ua

N BUREAU vis-à-vis
pes le Px. TRUDEL, Petite Hue St Jacques,
No, 31,

Consuitation à toute beure de la journée;
pauvres GRATIS.

Montréal, 3 juil 1859.—am

TTMUSIQUE.

et du public,
REFFRENCE :-—MM. Le. Laçoste, N. P.

Notre-Dame.
Montréal, 3 Juin 1850.—smk

G. E. STARNFS,

teurs pour les mener aux ditférente Dépôts

Vi.peur, sans char

Montréal, 18 avril—smk _

HENRY (MAPMAN, & Cie.
IMPORTATE(RS DE

SEUL AGENT EN CANADA DE
Champagne ‘* Suies Mumm, **
Vins Moselle et du Rhin “* PA Muram
Vins Madère * J Howard, March & C
Fau-de-Vie Cognne ‘* Jules Robin &
Viteda-Porte 1 Offlay, Cramp & Cia?
Vin Sherry * Ciainp, Suter & Cie.”

 

  

at #1 commerce à sun conditions libérales,

 

maude :

si Amoniilids, en pipes, caques, êc,
tous quix*

    
   

Vin de Porte et Sherry du sud de 1 Afei
CHAMPAGNF—Mumm vt Modt Impérial,

Lint et Verzenay, chopin:s et pintes  
prix ordin

 

chopines cotoprenaut :
Moselis Mousseux Hork Mousseux

 

Jobnais berger Erbacher
Pispurter Mosel Deidesheimer
Rudesheimer Geisenheimer
Forster Riesling Marcobrunner,
Mui berger Stein en Brillant,
Liebtraumitch, Schars burg,

erateiner

 

Hockheimer, ke.

5 et en futuilles
Chuteau Margaux  

   

  

n . &
IMES-—De Muiques favorit
bertin (Nuite), Volnay

Clur de Vougeôt, Rowauée,
Pomma Ban

 

comprenant :
Haut Sauterne, Haut Bares,
Chateau Yquewm,
Ruster Avsbruch,
Yeimuth Bitters,

Vine do Fleurs d’

Vin d'Asti,
Stoughton Bitters

der, de Cus ran et de Raisi

  
  

ve. lages choisie, savoir + ANGUS & LOGAN,
(Ci-desant de la maison A BUNTIN & Cin)

IMPORTATEURS

PAPETERIES, Conseil permanent

L*Hon. 1. T. Drummond, M. P. P.,
Avocats, BAY STATE

ONTARIO,
CATARACT ot

NIAGARA
voyageant sur In côto qud,—arrètant à Brockvil
14 Misrristown, Alexandris Bar, Claytou, Unpe
Vincent, Kingston, Mackett, flarbinir, Uswego,
Rochester, Turonto et Lowiston.

Cotts ligne présente toute l'aisance, le com-
&¢., aux touristes, et elle est en même tetaps

Le ligne qui voyage au meilleur marché ot avec le
vusderapidité

gers prenant les chars à 7:15 À.
M, au Di t du à
Brockrille

toutes les routes de l'éuest.
Pou matres informe

 

’v

  

ré
HOUGHTON,

BR, Giratida he Wy, taogued.
Cu a Burean leeds to me M0

 

a
wee Agent,

mand ‘Tronc, arriveront «| ce, F tes 9 App

temps pour prendro lea stenmers ton nTmAnonon 8 wdressant eu Bureau de
oidessue et arrivant à Toronto et à Levwiston le PAgent général ou à aurun des Agents de lu
matin suivant, à temps pour se joindre avec

MM. Rore & Ritchie, Montréal,
MM. Croce & Cameron, Totontu,

MM. Lewis & Penhey, 0:

Banquiers.
La Bangne de le Lité, Montréal.

Courtier»,

MM, Holmes k Kilby
Inspecteur,

Hector Munro, Ber.

 

siernier état des fiosn-
nn, Police: of toutes au-

 

ON pent re procurs

 

Compegtie en Canada.

«IN ALLOUERA UNE COMMISSION

LIPERALE AUX COURTIFRS

.« au000 0000 BS ANN,

Agout Général por Je Canada, Montréal. *ÿ lulu eut a

206, RUE St. PAU,
DECHEREMSAAFe

 

Ne informent respeetueusementle publie qu'ils
unt loué ces commodrs bâtisees et ont mainte-
nant en main un ASSORTIMENT ETENDU ET
BIEN ASSORTI DK

Papier a Kerire,
Papier à Imprimer

Br DB LA

PAPETERIE EN GENERAL,
AUX PLUS BAS PRIX DU MARCHE.

Tes marebandises ci-dessus ont été choisies
avec anin par M. Angts, en Europe, ce printemps

Toutes grandeurs et qualités de papier pour
imprituar ei à envelopper, faites à ordre.

JF Un aura tine attention pusticulière pour les
orders venant par la malle,

16 juin,

DOUTRE&PARISEAU,

| Mo. 10, UK SAINT GABRIEL, VIS-A-VIS
L'HOTEL DU l'ANADA Hennessy, Martell,

Robin, Pinet,
Rochelle, tard,

GENIKVRE—En battiques et grecaquent
DeKuypes de Hollande,
Old Tom de Booth

Whiskey Ecossais de Walker Oban,
do do Ramsay leley,
do do Jameson & Water

RUM—Entonnes, biun bon:
Jawalca Ud Lordon Dak,
Demarara. Se. Croix, ke., &e.

ESPRITS~ En boîtes d'une douruine, Ge. 1  

Guinere, Bridge, Honre, ke , &c.

Clieronts ot autres marques.

Montréal, 31 décerobre 1858 —ak

village de

: 6 98 nouvelle résidence,
mn rom    Noutrés), 16 juin - tw Hélæil, Yibvrior 1008

LD soussigué informe ses amis et le public en
générul qu'il & trausporté son établissement aux

11 tiendra comme par le pasté un assortiment
de Hardes Faites des lus étendues, et aussi Dra
Casimires fins, Tweeds, Vesting, &c., &c, &C, %

M. L. D. GAREAU.

ut se procurer ces Poôlerd la FON-
DE MONTREAL, oa i's veut manu:

facturés et à veudre, Nos. 91 et 9%, cue Willian.
WILLIAM FOUDEN.

ALPHONSE LaROCHIE, Pianiste, désire RE-
CEVOIR DES ORDRES pour douner des LE-
CONS DE PLANO en cette ville ; et il eapére par
»a lurgue expérience mériter le patronage
sesami

FLEUR, FLEUR, FLEUR.

No. 59, rue des Commissaires,

 

Chemins de Fer où Embarcadére de Luteaux à

5° SERAFINO GIRALDL

VINS, BOISSONS, BIERE, ALE

ils sunt a recevoir consament, directement
des vlaces où ilx sont cultivés, des assortiments
cousidérables et variés de vins des description
at msrques oxivantes, qu'ils ofrent à lours ar

échantillone et prix seront envoyés sur i

VIAS DR PORTE—Vieux Burmester fey

 

res,
VINS ho RHIN EF MOSELLEF-<Enpintes et

Ni
CLARETS—Récolte de choix, en piutes, et cho

zavoir :

1d anme, ke,
DIFFERENTS VINS, &c.—Eu bouteilles,

Muscat Frontigrac,

LIQUEURN=Meillrure qualité, en boîtes :
Marae » Curagm,
Absinth: Avisetle,
Kirsch, Citerry Cordial,
Vinaigre de Frambaise (ve) awortis, ke.

EAU-<DE-VIE-—En barriques, qr-caques de

WHISKEY—=En tonnes, barriques et gr-caques:

«de-Vie, Robin et Central, Viné- VER
ards, bulles roug. » et vertes, Genidvre,
chiedam, Od ‘fom Hooth et Burnett

ALES—En (u:uilles et bouteilles, comprenant:
Ale de Buse, Bridges, Alloa et autres
marques,

PORTER—¥n fatailles et bonteilles, comprenant

CIGARES HAVANA & PRINCIPE—Menilla,

SARDINES-eGelutine de Cox, &c., &ac,, ac,ke.

... AVIS AUX CULTIVATEURS ! 1!

A VENDRE OU À LOUER.
LE beiet vaste emplacement occupé

ci-devant ne Jr, Brousseau, situd au
élœil.plne lu 4

geusensoit pour le commerce ou rés lencebout anes, sort A VENDR
geoise, va le communication facile ot promple
parle chemin de fer lo Grand Tronc.~Ausi
quentiié de lote pour bâtir, situés près #4 pont
e

» ouresss! eur 1001600 AN propriétaireeutse)

Da.3. B. BROUSSEAU.

ASSURANCECANADIENNE.
ASSURANCE PROVINCIALE

STABLIS EU 1849.

CAPITAL sOUSCRIT:-$1,967,080,
 

HE Agent gbobral pour le Bas-Casada :

J. LEANDRE BRAULT,écr.
Contre l'Inceudie ot la Marine.

or peor le Dépansment du Pen :
CHARLES TUGLKY, bor.
 

c'est à dire sin les lues et Hivières :
Carr. THOMAS MAXWELL.

——

Kn te yy    

 

   

    

   
   

faable vote il
le Base

 

les   

  

  

«
ute ge ol

ent pas à l’étsany
y augmenté ses t

ble unr lew prog

gon.

eruuit réglèes put Agent
‘ iL. VRAULT,

Agent,

Xavier.
26 innv [N80 - 0

ia] LOUIS BOYER dit LARIVIERE
BARBLER-CUIFFEUR,

A DEMENAGE

GRANDE RUE BT. JACQOTH
00 1 receven avec Iuisic comwe®

ves vieux amis ct ç ratiques.
dei Montréal, 10 mul

A

GRAND MARCHÉ,

—

hy sion de visiter les magnsins, d'entrer et de voir
si AVOINE uotre assortiment au montant de

ROLE, ON, $40,000 LOLLARS,
KI-GRUE. Importé par le maison méme et acheté aux En-

vent que satisfaire les nebetetrs :    

 

Magasin ci-devant occu] MM, Augé & Roy. —-ThL4 qUE=

UE LA w avril 1809 74 pos sé

&

Koy Valeur Vendu pour

TO JA Eu Le MS —_— Toile fine 7 Te 34

erin ° HOTEL DU CANADA. Cotonbao ul
be PO Unuvrepieds frappés 255 5

Montreal et Que € Avis important aux Voyageurs piveke, Lacouleurs 3d 4s 6d

VAPRUES — | tiles do antin 405 QG
QUEBEC ET NAPOLE®N LE Soussigné, reconsalssaut de l'encourage-\ l’utrons à fulbalas 208 1h 9d

; ment qu'il à reçu, annonce à ses nombreux Visi- “ «  muussetine JD 109 6d

Laissant alteruntivement le port de Mont |;

!

teurs, qu'il vient de faire de GRANDES AME-! Mousseline de luing ta ,
comme suit: LIGHATIONS dans les différents services de sa! Drap noir superfin 208

VAPEUR QUEBEC, Cat. A. M. RUDOLF| tonison et qu'il espére contiouer à mériter l'en-| Drup brmupour manta 1s

les samedis, wercrudis et vendredis, à 7 heures coucagemens public.—Les prix ennt tres-modé-| Drap gris “ 1g Ba

réa.—~Des voitures suntà la dinposition des visi-| Et uantité d'autres MARCHANDISES aux mb.
de| wie conditions.

BRAULT & DORVAL,

“| LES

payés cette année.

leurs localites,
Ottawa, 15 juil=tmp

D-

et autres taarquas, et pipes, cages, 4r- ; -
caques et ocluves,

BHERKIÉS— Domecq, Gordon, Pemirtin,| COURSES AU MILE-EXD,
Cuamp etdillérentes sutras marques, aur —

,dv| DES COURSES AU THOT auront lieu au | distiguée de presque tous les »
Mile-End, les 24 et 27 Juillet courant.

VINS MADERE—J, Howard, March, LP. ot PRENIER JOUR,
o Side en barriques et gr-caques, l'ne bourse de 815 ouverte à tous cheraux qui

F i -B -
a 3 qu

pIFREKEST Ba"ae caques, savoir, n'ont jamais trotlés pour une bourse ni entrés

Marsala, Tarragona dans aucune course, Course d'un mile, 2 sur 5,

Malaga-sucré Henerarlo, sous barnais. ; !

C'unsiantis Haut Sauterne, Seconde (lasse—Una Bourse de $23 ouverto

 de corse dana Ia premiere classe.
t sur B, sous harnais.

SECOND JOUR,
Vue Bourse de 8

Cae |de
nux |mile.

  

hoursde $10) vert

 

été battus dane ta soconde classe,

Conditions. .

lez lourses ci-dessus.

Jugez dont la décision sera finale.

des TROTTEURS de Montreal

à chaque course.

L’EMPIRE,
(EMPIRE SALOON.)

’ 1a rae Notre-Dame,

précises,
J, 8, EMUND & Ci,

Propriétaires.
Montréal, ÿ juin Issy,

Frand avantage
chand ou un homme de

profession.

ty, Township d’Ely,
mid 8) , “
villages de Waterloo et SheBurt. T'

 

ja!
’ Patinses xénéralement neuves.

propriété ré toutes les commodi
les. Conditions de la vente faciles €

Sadrdou RNAND VIOLET
   

 

Argent trouve,

sant à ce Duresu.—18 jull—uk 
Superbe Terrain a veadre,

ane.

, suns rérerve,

 

Ce terradont les

 

belles a

 

eties, en fuce d'un deau Lac.
ine ara Wat
08 WIL OF HAUL,

 

poise we ewwish

eeBuregu.
Maptife),,§6jauvier 1900, 

fuspecieur pour le Departement de la Marine

Les personnes qui vou front bier à cette Cone
« 01? 14 dutelé ie Jrue grande, vu

 

anuds que
t-Cutuda, ce qui

absolument
et næ fontr qu'rile perçoit sur ies

us le pays pour la

 

- eù on pourre

 

ne reduction voosulérme
utae, mubthens +t fonds (stocks)

d'établissement, Latst à ba vie QU'u la compe-

Les polices aout #Muctuées à son Bureau, à
Muntréal, el tuvtue réclamations coutre elle,

No. 11, Union Huiiting, rae St. Françoie-

DU NO. 71, RUR MeGILL AU NO. 64,

epassé

P.| MARCHANDISES SECHES,
toucherville, Dr. Weibrenneur, Capt. Munro,
bT rue Notre-Dame, MM. Prince & Herbert, rue

No. 128, RUE NOTRE-DAME, MONTREAL.

Nons invitons toutes personnes qui ont orca

canin, et dont l'on disposera à des prix qui ne peu-

 

128, rue Notre-Dam
 

Aune ASSEMBLÉE GENERALE des HO-
TELLIERS canmliens-français, d'Uttawa, teoue
le M Juillet dernier, it a été RESOLU de ne plus
faire crédit aux VOYAGEURS. Tout homme de
chantier désirant se pensionner dansla dite Cité,
devra s0 pourruir de l'argent nécessaire à ves
dépenser, vû que lus Hutelliers out été si ma-

Les lrcteurs le cette annonce sont priés de
vouloir en donuer avis à tous lea voyageurs du

 

à tous chovaux (rotteurs, qui b'unt jutnais gagné
Course d'un

ouverie à tous chevaux
amblenrs, L'ourse d'un mile, 2 sur 3, sous baraals.
Comme les chevaux de NM. Prive, Jodoin,

Prendergast et Chicolge. doivent compétiter, une
ferte. Dann le eus contraice

ane bourse sers offerte aux chevaux qui macont

DIX pour CENT seront chargés pour toutes

Toutes contestations seront décidées par les

On euivre strictementles peglements du CLUB

Dans tous los cas trois entrées sont nécessaires

Les entrées devront se faire & l'HOTEL DE

Kuo BONSECOURS, No. k$, seconde porte de

ny, Crs Courses auront lieu, chaque jour,—sile
temps cb lus chemins Je pertoetient—a 3§ bewres

our un Mare

A vendre cette belle[oni utné à South
moitié route sus le chee

‘e, allant du Dépôt de Richmond sux
re en plein

rapport, aueterie établiestr un bon pied, verger
in planté d'arbres (rnitiers du meilleur choix,

Eun n dit

  

   

 

LE 50 Juin dernier, une somme d'argent. Le
perdant poarrs avoir des informations 6x s'adres-

TROIS CENT CINQUANTE ACRFS DE
TERRE, en bois debout, situés dans le Town-
ship de BÉKESFOR D, Comté des eux-Monta-

promet d,être favorable
aux cultivateurs,par franqui set planche etbeau,
sot bain de beau bois (rane, et 1] oy trouve de

Pour plus amples Informations, s'sdreseer à

A VENDRE,

peuet demie da front aur ving

vantage de planter des pummiers sur un beau
coteau qui esl a Vsute bout,—et deux petites
tuaisons, une de 24 pieds sur :0 de profundeur et
l'autre de 18 pieds carrés, ninai que deux granges.

Conditions tres ibrtes. q grunge
S'adresser sur les lieux au | Étaire;

CHS. TRUDEAU, Meunier.
Village d'Industrie, 14 avril 1858.

A LOUER,
PLACE VIGER, vis-à-vis le pare
une maison en brique avec doubles ca-
ves, salons, cuisine, et plusieura chau-

bres à coucher, résidence tres désicuble par la
procimité des affaires. C'adresser à

J.C. ROBILLARD,
Nu 4 Rue Vitré.

 

 

8 mars.
 

Madame Veuve YON,
MAISON DE L'UNION ST. JOSEPH,

No. 248, Rue Ste. Catherine, FAGE-FEMME
approuvés ulté du Cullége des Méde-
eine du Bas- emsure tu Na. ci-dessus,

cousulter tous les jours et 1équé-

     

sir ven serv.ces
Montréel, 29 fan

 

IR58.—ak.

AVIS.
Mn. L. P. FONTAINE « été nommé Ine

Compugnie d'Assurance © Great
Philadelphie et est duement autorie

é evoir des applications et offrir des usau-
ences pour la dite Comp enie.

AUSTIN CUVILLIER,
Agent.

 

    

Rue Lernoine, Montréal . 1 dde

F. J. D. RICARD
AVOCAT

No. 21, BUR SAINT-VINCENT, MONTREAL

Montréal, 28 ju:a—smk

Situation demandee
UNE personne désirerais se placer dans un

magasin comme STURE MAN Elle pourra pro-
cuter les meilleurs recommandations.

S'adresser à ce bureau,
Montréal, 35 juin 1889,

COMPAGNIES 1’ASSURANCES
MANHATTAN

{iNconronte £e 1821)

IRVING&ARCTIC
FEU ET DE LA NAVIGATION,

Capital 81,600,000.
BUREAU à Montréal, Iv, soe St. François-

Xavier. On assure, des premières Compagnies
ci-dessus, à des prix rédui Ou dounern ces
référances les plus satisfaisantes quant à leur res-
peetabilité et situation.

THOMAS SIMPSON, Jun.
x ent général.

Mant-én1 22 janv IA—a} ¢

7LAVOMPAGNIE
Da

L'ASSURANCE MUTUELLE
CONTRE LE FEU DU

COMTE DE MONTREAL.
AVIS

LA COMPAGNIE de l'ASSURANCE MU-
TUELLE contro le feu du COMTE’ de MONT-
REAL, continue d'assurerles PROITRIETES des
CULTIVATEURS et autres propriétés lsolées, &
une piasire par cent louls, pour trois mas; avec
un billet de prime de vingt pinstres pour chaque
cont louis d'assurés, pour étro cotisé suivant lus
pertes et les dépenses de 1a Compagnie.

Elle n'assure pus dans les villes et les villages.
Le montant nssuré maislenuut excéds deus

millions de piaatres ( 3.000.000)
EUX,

 

 

P. L. LaTOU
Montréal, 4 mars 1859—a

Assoauce Ecosseisesur la Vie,
FONDEE EN 1838.

CETTE ASSOCIATION est l’une des plus
i scient au monde, Durant les trois
nées seulement, ily & audesaus
le nouvelles entrées de personnes don

la vie était assurée au montant de deux willion
de livres sterling.

Les possesseurs de Police ( Police Holders) de
l’asvociation t’encourent point les risques de la
Société. lla vont déyugés de toute Fenpousabilité

 

 

   

  

  
  

 

  

cilité possible.
 

d’usstrai.ce, por son ayslèmede di
fits entre les atsurés, système à la ple,
sûr, équitable et jar lequel tout possesseur de
police jourt DURANT ua VIE de lu part de profit
quilu estulloués.

BUREAU PRINCIPAL POUR LE CANADA

MONTREAL--9,Grande Rue St.
Jacques.

DIRECTEURS:
SG. MACKENZIE, Ecuier, Marchand.
DAVID TURRANCE, Ecuier, Marchand.
GEURGE MOFFAT',Jn., Ecuier, de lu Mui-

von itleapie, Moftait & Co, Marchand.
ALEBXNDER MUKRIS, Kenier, Avocut.
Ou peut se proeurer gratia des prospectus, for-

mules de prospectus, &c., en s'adressant à
AMES GRANT, Seerétaire,

Oud J. LEANDRE BRAULT,
; Agent Local,

Bâtixses de l’Union, No 11.
Montéat,7 aout 1858—uk

 

HOTEL ST. LOUIS,
Tenn par

MAGLOIRE LONGPRE
No. 67, Rue Notre-Dame.

Campegry, LES VOYAGKURY SURTOUT,

res et intérieures qui fout de l'Hotel ci-dessus un

en cz genre à Montréal.

breuses ©
La TAB

    

4 confortables.

sous le rapport cullunire.

des plus recherchés.
Lea vi

cueillls wrec politesso et prévenance.

 

DEPAR
et Rateaux-d-Vaneur,

Montréal, 3 Juin 1859.—tm

CoM
Je Français ot I'
tenie los livres dans los dens langues.

S'adressor d oo Bureau.
19 mai,

  

  

Précepteur dems

CEPTEURpour enseigner ie Fran
@lnis à un jenne enfant de 13 aus.
pourra pensionner dune la musison de son élère,

adresser à Nue. FILANÇUIS LEULANC
au Village de Terrebonne.

16 Juin

Ecole-Modelo de Montreal,

MM, W. DORAN.... + Principal,
t. MATHEWS, A
a

Maitre d'Anclaia
 

 

ae meta mms

rue fit. Denis, où à l'École 24 mai

UNE BELLE et BONNE TERRE de trois ar-

Mr, le Propriétaire de l'HOTEL ST, LOUIS a
l'honneurd'infurmer le public de la Ville et do Ja

qu'il vient de terminer des réparations extérieus

des plus beaux ut des plue vastes établissements

Les CHAMBRRES sont trés-proprer, très nom-

dHUTE contientce qu'ily a de
meilleur eur les marchés et de mieux apprôlé

Les Boissons et Cigarres sont des plus fins ct

sitoura sont toujours certaine d'ètre ac

Mr. Lougpré envoie un OMNIBUS À tous les
et ARRIVEES de chemin de for

 

de vro
UN JEUNE HOMME désiremit se pv. enter vante,

“june piece vomne TENEUR DB LIVRES ot
MIS, dans un magasio de cette ville. 11 parle ordonnées plus souvent qu'une fois par

nginin qrarfsitement, et peut |deux deniers par ligne,

ON désire se procurer les services des, TRE des annonces.

A personne

OOIN DES RUES CRAIG ET ST, CONSTANT

Tour particularités, sadreseur à Ds résidence
du Prineipal, 221, rue Lagsuchetière, près de la

A VENDRE
ing de peofon- |66

deur, presque toute én état de eu my Aas Te PROPRIFTE LATOUR.»

VENTE CONTINUEE.
ON continue la vente des superbes lots as ls

“PROPRIETE LATOUR,’ Beaver Hall, à wpa
te privée.—Bou titre.—Termes faciles. — Pour
plan et conditions, s'adresser à

L.E. 40 L-PAPINEAU,
16, Petite Bue Ht. Jacques.

Montréal, 31 fé+—k

AUX ACHETEURS DE PIANOS.
"LE Sousslgné vest assuré 1a seule Impotation

et lu vente au détail pour le Canada des

CELEBRES PIANOS
LE

NUNNS & CLARK,
NEW-YORK,

LA MANUFACTURE DE PIANUS DE NM.
“ NUNNS & CLARK EST LA PLUS

ANCIENNE DU CONTINENT,
Cette maïson toujours été remarquée par le

soin acenpule: purté à chaque détail de le
fabrication s1 ve qui à donné à ges lo
espuctere—RECONNU PAR LES PREMIERS
FACTRURS—des lustrumeuts les MIEUX FINIS
DK L'AMÉHIQUE,
Leur souvrité est brillante et puissante ; et com

me ils mont constinits d'aprés Je spicme anglais,
on à pas à craindre le DURETÉ dont se plai-
guont si généralement les musiciens européens
par rapport aux pinnus ainéricnins.

L'expérience de plus d'un quart de siècle
ve que lea pianus de MM. NUXNS & CLARK
sont TRES-PROPRES A RÉSISTER AUX
GRANDES VIC ITUDES DE NOTRE CLI-
NAT CANADIEN ; car plusieurs de ces inetru-
ments employés peudant une période plus lone
que sont encore en parfait état.
MM. NUNNS & CLARK out obtenu pour leurs

pianos time médaille de prix à la Grande Expo-
»itivn de Londres de 1851.

Lenr Importation réguliore & Montréal d com-
mencé en mars 1558, depuis lors ils ont vbtena
Uapprécintion la plus favoruble du pnblic mui
eal:et la vente s'est constament accrue.—De
nombreny acquercurs dana toute la province
témoignent de leur supériorité sur tous les
autres planos reçus jusqu'ici en Canada.
Un enverta sur demande un Catalogue détails

16, avec le prix ; et les personnes qui désirent
acheter des pianos trouveront nù avantage à les
Consulter.

 

   

    

 

&.T, PEARCE,
19, Grande Rue St Jaeques.

Montréal, 18 juin—tmk

 

LOUISGERARD,
$35, RUE NOTRE-DAME 235,

Ouest, en face de Is rue St. Jean,
MONTREAL,

Informe respectuensement sa nombreuse cllen-
telle et le public, qu'il continue d'affiler et re;
ter toute espece de COUTELLERIK, de RA=-
ZOIRS et de CISEAUX, et à ajuster des CLEF|
sous le plus court délai. 11 ne chargera aussi
la réparation de PARAPLUIES et de PARA-
BULLS, §l offre aussi en vente un assortiment de
RARAPLUIES.

 

UNE

Dansle goût le plus nouveau, Cages ea bois de
doute espece ; un choix ides Oiseaux chantours les

lus recherchés, Uiseau Moqueur, (itive, Char
onneret français, Nerin allemand, du pays etdes

Canaries, &c.; (iraines pour les
Ensoirs et Ciseaux américaine, pour Tailleur,

de le meilleure qualité.
Le tout à des prix extrèmementréduits,
14 Juin-trnk

OUVRAGES DE FERRONNERIE
FONDU ET TRAVAILLER.

OBJETS, ORNEMENTAUX ET SIMPLES:
DES COMMANDES ou ORDRES pour

MOULURES ou OUVRAGESde FER travails
16v, seront ponctuellement ethabilement exdepe

 

      
  

 

téa chez! e sounigné, tels que GRILLES, BAe
LUSTRADES, VERANDAS, HALCONS,
PORTES COCHERES, ke, lesquels objete
seront! posés au désir et
suntes qui les dermundeioat.
Encotragez l'industrie de la cité envous qdres-

ant à la FONDERIE LE MONTREAL ET
AUX CITY WORKS.

WILLIAM RODDEN,
vi et V0, William Street.

Maatréal, 2 sout 1858

La Pffinerhe,
IMPRIMÉE ET PUBLIEF

Duvernay, [reres,
RUE Sr. VINCENT, No. 10

LES MARDIS, JEUDIS ET SAMEDIS
MATINS.

Abonnement @Æ par année
PAYABLE D'AVANCE,

EDITION HEBDOMADAIRE
PARAISSANT TUUS LES VENDREDIS

Prix : $1 par annee
PAYABLE EXPRESSEMENT D'AVANCE.
Ceux qui veulent discontinuer doirent en done

ner avis un mois avant leur date échue et payer

ce qu'ils doivent, autrement l'envoi du journal
leur ere continué,

Tarit des Annonces.
Bis ligues et au-dessous 2s. 6d. pour Is

mière Insertion où 7jd. pour chaque

" Di ones Rt au-dessous, 3s. 44, ls pre-Iz ne Jo! »,

tmiore ligertion et dix deniers pour chaque rule

 

à satisfaction des pease

 

hs

1,03 insertions subséquentes qui ne seront

$

ANNONCES ORDINAIRES.
ves la 34 | »....28 Gd

14 34,
Coe avis devront accompagnés ju tou re

quis, of non (is ne sercnt pus publiés.
Les notices spéciaien paivront le prix ordisaise

  

 

ARLANGANENTS ANNUBLE,
| Un carré de 23 lignes £7 108 yas sn.
y| Ut neml-carré, 12 Higneo 4 108 do

Celui qui annonce à l'année aurs 1e prrvilége
de changer sos annonces tous les tcolé mods.

PARFUNERIES FRANCAISES
Megques Directement.

re "3 208 As lent st
wo PALIN we

Lubla, &c., ainsi que sa > *eu,

Ka facedu Palais de Justtes,

  

 

26 mal. 


